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FRANCE

LE DISCOURS DK MOH KRBRI'KI..
Voici un résumé détaillé du dis­

cours prononcé | nr Mgr Freppol sur 
la politique coloniale, à pro|>oa des 
débats de crédits sur le Tonkin :

« L'orateur regrette que dans mie 
question puroillo, lu Chambre ne se 
Hoit pas constituée en comité secret. 
U u’ost ‘ do je ter au vent de
la publicité les discussions relatives 
aux relations extérieures. Si o est 
IA une nécessite du régime parle­
mentaire, c’en O't, par cola même, 
la plus uinèro critique. Le» discus- j 
tuons comme celle-ci no sont pas fui- 
tos pour décourager lu Chine dans 
sa résistance. (Très bien ! au cen­
tre.)

v L’orateur se déclare partisan du 
développement colonial de la Franco 
en général, eide l’oocupntion defini­
tive du Tonkin on particulier. Il 
laissera do côte la question des fau­
tes qui ont pu être commises jmur 
s’oii tenir au tond même do lu ques 
tiou.

» Mgr Froppol démontre l’utilité 
dos colonics au point do vue do no- 
tro commerce, do notre industrie et 
de notre marine ; or, le développe­
ment colonial de lu France actuelle 
n'est plus ce qu'il doit être pour une 
grande nation, depuis la porto du 
Canada, do in Louisiane, do Suint- 
Dominguo, perdus par la Imite des 
uns ou de» autres. (Voix à l’extrême 
guuolte —Do» autres surtout !)

» Mgr Froppol croit que no pas 
profiter de l’occasion actuelle pour 
reconstituer notre empire colonial 
serait abdiquer notre rung de se­
conde puissance mari time. Il est 
vrai que nous n’avons pas du trop 
plein de population ; mais les Car­
thaginois n’étaient qu’une |K*ignéo 
d’hommes: les Anglais sont-Is bien 
plue nombreux vis-à-visdes Hindous, 
les Uollundais ù Java ? Quant à no­
tre commerce avec nos colonies, il 
eet plus considérable qu’on ne l’a 
dit. Il le serait plus encore si nous 
avions affaire à une population colo­
niale plus nombrouso. D’ailleurs, 
s’ugit-il seulement de ballot» do 
marchandises ? Jamais, s’eerie l’ora­
teur, je ne renoncerai pour mon 
pays à co rô'o traditionnel qui a 
fait dans l’histoire sa grandeur et 
sa gloire. (Très bien ! sur divers 
bancs.)

• Mgr Froppol expose pourquoi il 
veut voir continuer au Tonkin la 
politique inaugurée, il y a un siecle,

Cir le traité négocié entre M. d«* 
ont murin et l’Aunnm.
» Nous jiouvons reluire on Indo 

Ctiino cet empire indien que nous 
avons pordu malgré l’héroïsme «le 
Dnploix et do Jaihourdonnais, et le 
)>0reuniont de l'isthme de Panama 
donnera un prix inestimable à scs 
colonies du Pacifique, lu C’ocbinchl* 
ne, le Tonkin, Formose aussi, cette 
perle de la mer, si l’obstination do 
la Chine nous force à la garder.

• L'orntour insiste spécialement 
sur la nécessite d'une politique colo 
nialo eu Orient. Le moment eut op 
portun.

« R. Paul Je Cassagnac.—Monsei 
gnour, voulot-YOUN avoir la boute

do dire que vous parlez on votre nom 
personnel ? (Mouvements divers.)

» Altjr hVeppel.—Nul n'ignore «juc» 
dans cette question, j’ai le regret 
d'être en désaccord uvec la plupart 
do mes collègues de lu droite. (Voix 
à droite. - Avec tous !

h M. Pieyre.—Sou I Fermette*... 
(Très bien ! très bien ! au coniro et 
sur divors banes à gauche.) Je suis 
purlitan de lu politique coloniale, 
ajoute M. Pieyre, mais avec des 
homines qui lu comprennent, avec 
de véritables patriote» et non pas 
uvec le ministère actuel. (Bruits.)

» Mgr Freppol continue son dis’ 
cours en demandant qui pourrail 
s'opposer à notre extension colonie 
lu. L'Angleterre verrai t el le une 
paille dan» notre «cil, quand la fai- 
bloi-so du gouvernement de M. de 
Freycinet lui a laisse prendre la 
poutre que l’on sait ? (Mouvement» 
divers.)

» A propos «i 11 dernier discours de 
l’orateur sur Mudaga cur, un spiri­
tuel académicien et sénateur a parlé 
de métaphore ; c'est sur ces meta 
phore» qu’ost fondée la patrie ! 
(Très bien ! )

« Mgr Froppol termino en deman­
dant l’occupation du Tonkin tout en­
tier et do Formose. A côté des 
guerros niaudiios entre les nations 
civiliséos.il y a dos expéditions civi 
liautricos ; celle du Tonkin est du 
nombro. (Applautlissoraonts surdi- 
vers bancs au centre et a gaucho.)

AV EUT ISS F MU NT.
Sous cm litre, on lit dans lu National de 

Paris, à la date du l«>r décembre.
U est mini le do descendre de Ma­

thieu Laensberg pour prédire à coup 
sûr qu'il n’y a plus rien à attendre 
de lu majorité.

Los pauvres sires qui moitié pur 
peur, moitié pur bûliso ot eu totalité 
par sim,do intérêt electoral, ont ac­
cepté, subi ou recommandé les ex­
travagant» programme» de 1881,ont 
donné leur mesure. Lorsque liant 
butta tenait lu houlette, le troupeau 
fuisuit encore ligure. Avec do l'élo­
quence, du toni|>s ot do lu sulive, 011 
fait, dit-on, passer un ohumeau par 
le trou d'une uiguillo. L'admirable 
eialour aurait peut-être réussi ù ti­
rer quolquo parti «le outto foule 
d’Importunée» d’arrondissement et 
a les faire passer, grâce à ses dis­
cours, pour dos gens consciencieux 
ot capable». Mais une cruelle ronli 
té a rendu vaine cotte hypothèse | 
hardie. Nous n'avons plus le grand 
orateur ot le troU|>ouu nous reste, ne 
dissimulant plus su vraie peitsee,qui 
oit do se tailler de plantureuses eôt«j-1 
lottes à mémo le corps «les élec­
teurs. j

Quand a no idee do cotte nature j 
s’est installée duns une cervelle, il 
est inutile do chercher à l'on «lélo*

otliciollo par pression administra-1 
live. Ils ne chercheront pas, pen­
dant les quelques mois de leur ugo 
nie législative, à réparer les brèches 
faites par leur incurie à la fortune 
publique, au hou sous, au régime 
parlementaire et au bon ordre. Ils 
s'emploieront uniquement A corn» 
hier les vides que le dégoût a creusés 
«tans le» rungs do leurs électeurs. 
Les plus malins s'assureront d’un 
emploi «mi cas «lu déconfiture.

La nation ne pout doue plu» comp­
ter que sur ello-iiiênie pour sauver 
su bourse, assurer son repu» duos lu 
present <*l sa sécurité dan» l’avenir. 
Nous lu supplions «l’y songer dé» à 
présent et nous oonjurons les braves 
gens, «pii sont encore les plu» nom­
breux en ce noble pays do France, 
do s’employer, sans une inimité de 
retard, à cotte besogne de salubrité 
nationale.

Lus électeur» savent maintenant 
quel» fruits produisent les program­
mes à fracas connue ceux do 1881. 
La lûmcubo levlsion réclamée par 
342 candidats a elnanlé Unit l’éJitico 
constitutionnel sans ruoun profit, 
môme théorique, pour personne. Le 
bouleversement de la magistrature, 
promis par 3t>4 mauvais plaisant», 
n’a abouti à aucune reforme utile do 
la justice, n’a servi qu’à grever !o 
budget de» pension» faite» aux ma 
gistraiH remplace»avant l'heure, et 
n’u guère produit «pie la nomination 
de M. Cazot au po»to «le 1 remier 
président à la Cour do Cassation. 
Kn quatre années, les Carnot «l’oc­
casion et le» Dubois-Crancé do len- 
eonlre, «pu promettaient aux élec­
teur» d’organiser une armée nutio- 
na o, 011 d'ailleurs personne ne ser­
virait, sauf lo» séminariste» et le»

resume ou qnehpies coups de balais 
administre» avec discernement. Oit 
ou viendra u bout avec la volonté 
bien arrêtée «le no donner mandai 
qu’aux homme» décidé» à rompre 
avec la politique «lu meii-ouges ot 
«le tirade», et résolu» à réparer ener- 
gupiomciil lu mal «pii a «.-lé lait du- 
puis ipia'rc ans à u«>» tinuauo», à 
notre administration, au régime 
parlementaire, aux inféré» prive.» 
et publies et au sens commun.

Nmi» n'avons pa» besoin de dire 
que le Xational ne re-doru pu» au 
dernier rang parmi «-eux «pii, a l'a­
rt» et dan.» le» département», enten­
dent s’associer ù celle ujuvro do re­
paration nationale «‘t républicaine, 
ol y aider de toutes lour» force.».

Celle foi» non» ne voulmi» pus 
être pl is sans vert. Kl comme nu 
éluuiour averti en vaut doux, nous 
comment,’on» de» aujourd'hui à pré­
venir les bons citoyens «pii pensent 
coin me nous, «pio l’heure o«i urri 
veo d«* regarder autour do soi, «le se 
unmptur, «lu s’organiser et «le se te­
nir prêts à la lutte.

Ou n’impr«>vi»o pas la victoire, en 
la prepare.

Quand lo» bravo» gens do ce pays 
seront |sinetro» «le la vérité «te «elle 
maxime, il» rouovioiulroul les gui«lus 
honoré» «lu sutlVug«> universel, pour 
lo piu» grand bien !«• lu Franc»» et 
la plu» grande gloire du la lt-publi­
que.

Hector Pishard.

LA PAPAUTE SOUS LEON XIII.

Lo Corre»i>ondiint commence la

du curticière politique «pi’il devait 
donner à son poiitilioat : se» rup- 
porl» uvec les gouvernomaiil» gar­
dent un rollel du pouvoir temporel 
«IonL il est dépouillé, il» sont leçon»- 
uni obj.*l de ses sollicitudes, et 
laissent entrevoir, par delà le la­
beur dipl«miuii«pio, les force» secrè­
te» «pii pourront donnai- a l’action 
«lu Saint • Siège nu nouvel essor. 
Lo Pape a |»erdu son royaume, et 
pourtant »a royauté subsiste, le 
monde la proclame, les hommes 
d'Klut cessent «le l'oublier, et, lors- 
«pt'ils prêtent l’oreille uu bruit «le» 
discorde» sociales, il» appreunout à 
In respecter, il» tendent à s’en rap­
procher. L'ère «le» (’«moorilut» n’e-l 
point fermée ; mai» le» évènements 
uiimnl fait mieux eoimidtro le» cou- 
«tilion» «l’une paix sincère et focoit 
de. Qui pourrait maintenant iguo 
rer «pie le» droits de» conscience» 
sont sacrifie» et le» droit» de l'Ktat 
mal défendu», «piami «lo» loin de 
détianee ou des prerogatives «le lian­
te police ouvrent (a porto à la l«* 
galité «le l'arbitraire ? r J11 i ne com­
prendrait «p«e l’iiiviolubililo «le la 
souveraineté |M>nlificalo est uno gu 
rantie ncoossnire de la loyauté «le» 
contrai» «lestiné» a régler le» relu 
Iion» «le l'Kgliso avec la société ci­
vile t s

ANGLETERRFJ

»nire» pour y porter roiaèJo. Mal 
houreusement l’Kgypte cenlmuo à 
préoccuper «l'auiuiil plu» l’opinion 
publique «pie sur celte qili'Hliou,

matitjuemeul ce travail aux puis­
sance» san» «laigner s’expliquer de­
vant la Chambre do» Communes. 
Celle ei eommon«l,a ù trouver qu’«m

comme sui colle «lu « «inpcouii», lu ia traite par dessou» jambe, et les li- 
gouvernement ne procède qu'il la béraux eux memes sont foil méoon 
sourdine et ne prend le pirUnnoni lent» «I être c«*n»idur»» comme «le» 
duu» sa eontldeme «pie Iurs.pie le» appui» imgligeablo» Ils ont téinui 
fail» sont accompli». gu* de leurs rancunes aux doux élue-

. 0,1 >u 1U..1.0II0 .1.10 lo miui.iùro I «;,"»- l-ff..ru,"ï ï" !"....ïl
J.ÜUU tluti.ooLlo ma..... Ui-o.i-o «ro»: j > ,»v...r hou, I uuo . »<»l'k..,uugh,
mro,...,, ,0 .........or la ,.oi„o .IV I «u.ro a <„oo„„uU ; ,1 )• a ou ,lo .ro,
vortir.u. do oouaullo.- lo* Ül.an.b. o,, ...mibreii.u, «.lu.(o„li„.m, ol lo» doux 
or do,.„i, ool.o o,.0,110, oo»t „-d,.o ' oaud.dul, lilwniux „ ,.„l dlo ohm
do,,.uu lo l,„,uhai-do,„o„l .1 AIOXUII. ; -1- ...... .. .. .. .. . . . ........ .. . . 1
dr.o, M. Ulad,|.,„o. ...aloro lo» ... I ooho».,uolo,ll»|.l-o,looo»«o„r»aoa,o„t
terpellation» sueeessivo» «le M. A-h | obtenues.
meal ILrtleli, «L. S r II. D. Well!,! « M. (iladslone mira très uertai- 
de lord Randolph Churchill, «le Su mmient à répondre olaiiement aux 
Stafford Northole, a p. r»i»t«« dan- iMlorpellutnms «pii lui seront adros-
son mutisme, dans «o» i eti euee», 
dans sa p ditique eaeh«»tièro et »«nir 
noise.

» On on n eu. manli, une nouvelle 
preuve : l«»rd FÜzuiaui iee a eu elVet 
avoue «pi’il y a aetuelloment, noil 
un Kgypte, »<»it «lain le Soit lan, 
seize mille soldat» anglais. Peur
l’Angleteriv c’est une année consi-j | » - «»iia;tti.| u«». nu est «mi «Ireit «le n> 
déiaule. t Jette revelation, faite par ! clamer «

h«*u» sur l’Kgypie,avant le lü décem­
bre.

» Ij’Angleterre l’exige,car elle trou­
ve que si » la rigueur on ne peut 
rion demau 1er ail ministère au sujet 
«lo la t’onférenco «le Berlin et «le la 
•piestion du C«)ligo, qui «>nl une 
sorte «le priviDge «le «liserélion «li-

Jo» informalion» précise» 
«ou seulement sur te miidln sur le

Vliikii, ntiiu nviimiMi 1 * T

volontaire» d’un an, no «ont arrivé» publication «i’iiuo élude sur lac 
à moUro ,,iod ..i l’.rméo col,.ni- . , é ,, |>i(J v„ S:1V„„0. N 
aie, ni In loi sur lu recrutement, ai !/ . ». ... I ................... I .

mp 
Nous

lu loi sur l’avancement. La l«»i sur j «••» extrayons le puHsugo suivant qui 
l'instruction primaire, transformée . résumé d'une Iiiqoii lumineuse la 
pur lus députes en machine à iocIu- j Hit||aljon Suinl-Si«*ge eu faco dos 
mo» doctorales ol à l»én«dire» pou. ,
les architectes bien pensants, se dé- j puissances et I état actuel «lolaquos- 
traque faute «l'argent. Le» chnn-1 lion romaine :
tiers établis » coup» «le millions sont | m K|) moinH j«,1(l Kièc|c, doux Pu- 
dohorls. N«is ressources financières ; piü v, ol pjo VIIf otll ^ ar. 
sont engagées pendant trois ‘lu®rlH ! ,je lu Chaire apostolique, je-
do siecle. ^ Hl]|. |0H ,.|lCinj,)H «I » l’uxil o*. Irai-

Rien dans lo.» mains, rien dan» | tés eu captif» i Pio IX a Oté fugitif, 
les poches, et contemplant tristo i puis assiégé dan» Romo, ot il est 
ment su» doublures, telle apparaît mort enfermé nu Vatican; comme 
la France, si riche, si InlHirieuso, si lui, Léon XIII ne peut franchir l«>» 
économe ol «lont tout lo ciimu u été , mur» de son palais, s’il no veut subir
«le prêter un in-tnnl l’oreille à tou­
tes lo.» «hiohiination» on honneur 
chez lus cabotins politi«|ues.

la protection do l’envahisseur. Cott«> 
succession d’éprouvo» «lont nous n«* 
connaissons pas l«> terme, cette coït* 
juruti«)ii qui no s«> lasso pas «lo se- 

Nous croyons que la France a oouor la barque de Pierre, nous en- 
conscience «le la situation «pii lui est I yheruient.ello» lo travail «le «pudquo 
faite, et «pi’ello est résolue a no pas mystérieux enfantement I «Seraient* 
la laisser se piolouger ut s’aggraver | pindico d’une «le ces crises " 
induHniment. Kn douze mois, de 
janvier 188f> à janvier 188G, elle suit 
qu’elle peut modifier profondément, 
pur se- vnt'-s, In «-.oui|s>»ilion du 8é*l’en ----- . , ,

lier par «les raisonnements et des nul, cello do la (yhambro dos depu* 
exhortations. Nous rociU«rions aux tés et de» Conseils généraux. Nous 
trois conta ot quelques députés «le estimons qu ollo est disposée a faire 
la majorité des homélies plus, tou* «lans ««.o sens une bonne besogne, si 
chantes et plus éloquente» quo col- Von no craint pus de I e« «airer et «le 
lus de l’évêq. o de (irenade, «lu’ils ne h>» montrer les «langues que fait 
so laisseraient pas convaincre. 1 Im ; courira la^Républiquejet à la pa* 
ont tout fait pour être nommés eu trio ello-mu.no, la pol.ti.pie suivio 
1881; ils feront tout pour être réélus depuis quatre an», 
en 1885. i| m. git. pa», «lu route, d'un «le

Ils avaient sollicité, en 18SI, la ces elforls terrible» auxquels ou ne 
oundiduturo otliciollo par persuasion, so «leenlo qu’à la dernière extrémité, 
ils exigeront, on 1885, lu candidature Lu làclio ont plus mwlosle. Kilo »e

“F
| pelée» h lor«» et à ouvrir les période»
J lii»loriq«. j» ? I/*» questions «pii
; touchent à la Papauté no sont pu» 
épuiséos ; elles rostont au premier 

i rang do toute» ««dies qui s’agitout 
au milieu «le l'Kuropc inquiète. 
Déjà le» puissances no détouruont 

i plus leurs regard» du l'onlifo vuiimu 
qu’elle» avaient «lélaissé ; elle» nego 
oient, ollo» traitent av««c lui, ot leurs 
ambassadeurs saluent encor* lu tiuro 
«jue se» ennemi» »« flattaient <l«> n’a­
voir plu» à compter au nombre «le» 
couronnes.

„ Ijéon XIII a eu, dès le» promiè- 
i'oh heure» «le son lègue, une con­
ception tre» profonde et très nette

On écrit «le Lmii-Iiv.», lo J7 novom
lue 1884:

c Un compromis dans la coulisse : 
c’est ainsi qu'on pourrait r«<»;imcr 
la situation aeluello. Tout »o passe 
soerètoinenf entre lonl Salisbury et 
Sir Stafford Northcoto«l’into parl,M.
(iladslone et lord llarlington 'do 
l'autre. Lo parlement n’est pu» con­
sulté, et ceux de» députe» «pii ont la 
prétention de demander «piclquus 
éclaircissement» sont invité» poli­
ment à se taire. Le» Chambres 
sont d'ailleurs ajournée» jusqu'à 
lundi ut l’on pense «pie d’ici là le 
murtpii» «le Salisbury et le premier 
ministre seront parvenu» à s'enten­
dre sur le Seats hill (bill relatif aux 
sieges éhietoraux).

h Le chef du parti tory »o montre 
d’ailleur» plu» liliéral «pm mhi illu»- 
tr«» adversaire, et nous mirons sans 
doute un projet do hii beaucoup plu» 
largement trace que s’il eût été sim 
plument élnbmV» par le gouverne­
ment.

• Le point principal sur letpiul 
les représentants «les deux grands 
parti» uni le | lu» do peine à s'ae- 
conlor est celui «pii touche a la créa­
tion «le sinijlr. constituencies (un siège 
pur eiiToiiHcription} ; mais ou croit 
savoir «pie M. (Jhnlstono, «i’nbord 
très hostile à cette proposition aine 
nùe«los consorviitours, a fini par se 
l'oudro à leurs observnlioti», du 
moi ns en partie, sinon en totalité. 
|,«>.» ra-liusux eux-mémos sont obli­
ge» d’avouer aujoiirti'lnii que le ré 
Miltut. «lu compromis leur sera on 
principe beaucoup plu» favorable 
qu'ils n’osaient l'espérer.

• Voilà «loue une très sérieuse 
cause (l’inquiétude «pii terni à dispu 
rai tre ; et si le» a liai ru» d'Kgypte, 
pouvaient donner «piehpie saiisfue • 
lion, ou n’aurait plus qu'à songer a 
lu (tetres.se commerciale anglaise «si, 
à prendre Lmto» le» mesures noce.»- !

lu so'i- i-eoréluiru <1 huit au roroign , hcclomoet sur io ma lin sur le 
Office, u*l ou singulière oontrmlic | general (iordou, sur Souakim, sur 
tior. avec lus parole» aroimnwo*, il J |OH dauber» ot le» difficulté» rencon- 
y aeiny mois,par M («ladslonu a la t**«>» par lord Wolsuley, mai» «meoro 
('liambre «les Uoiumuiies. Lo pro- J Ml,|. |t4‘ Hitualiou exaeio de l’Kgvpte, 
mier ministre di-ail «pio »«>u-« auoin- M111- |t> .son», le earaetèru, la portée, 
prelexte ou n’enverrait un seul sol- |0lt con»é(pielieu» «lu rempruut, et 
daf au sud d'A»souaii ; «-’ust iiumiiu I 0|,iin Nm- ooltu (juo-ti«m qui priir * 
grâce à culte «iéelnratioii «piu I • i,,mos lu» autre» : Voulez vous, o 
premier ministre «'ehsppu au vote „„ „oll| vioh retirer du l'Kgypto I 
du censure-proposé par les lorie» ; M Lu oublie oui unie te» ont» ou.... - , - , - - v I** Le public «pii paie les p«»t» eu»
oh b.,.. !p«M.dant.p.u le-radicaux dire tout
ré|oui»-aiunl do ce le déterminai ion h|l||t llo ,-olover
pacitique lu gouvornomcni organ. ! ,0H a|i*&irüs, pour nauvor le oommor- 
»uil elandoMiinuinont une vaste ar- j ot| üt hntanniq.io, p«»ur
mue et la dirigeait »ur l Kgypte «>'i (lonll01. (l.aVriil à «le» milliers 
vue de p«mélr.*r jusqu a Kl* .noum. d.ouvriorH MlilM |Mli„t de

» A part ce» seize mille liouimes munie toujours ue l’argent pour «lu» 
«le troupe» britannique», à pari u ' i rugi m» exoliipie». A un meeting 
contingent, tout I effectif en «lit, mnu duu» le» environ» «lo Londres, 
beaucoup plu» que toute la phra»é«» ; „„ nntrepreiiuur du batiment» »'é- 
logiu gouvuruemuntulu, et au point ' (.|-iait avant hier : • Qu'avons nous
«lu vue «le la grav.Di de.» ciriMin ia- [ besoin «le oo pays ruiné (l'Kgypte) 
«le», «le.» difficult •» de l’enlreprise, et ol', p u ,jU„ icoit ou «pialru pfru- 
au point do vue du» colossale» de-1 mide» et «piohpio.» «loii/.a'iie» do cro- 
peu»es que celte ex|iédili«m a *«u n,lile»?-i. L'orateur oubliait l’A- 
traiiiée», san» compter «•elle.» beau* - - • 1 “ **
coup plu» olovéo» «pi'olle nô«*e-- 
situru encore. Il y a ua«» très legi­
time anxiété dan» le publie anglai. 
rolativoni'Mit au rapport le lord 
Northbrook sur ia «pie.-li«m llnan 
ci ire ugyptiennu ; on s.-ui «pie pen 
«lani plusieurs jours lu» inimstie» im 
n'oii tend iront nullem mt. sur le» «^in­
clusions du premier lor I du I ami­
rauté, «pie celui ci ui«ma«;a plu-"*ur» 
foi.» du donner sa démission.cl q «n* M

fViqu» australe, ver» luqindle M. 
(iladslone et. lord llurtiiigton en­
voient non moins Mibrepiieiommt 
(pie ver» l’Kgypto de» mil ior» «h» 
Moldut» cl une quantile gfgnntesquo 
du v:vr«»»etde m initi«m-.

Non» avoil» «m une semaine jiidi* 
rinir- très mouvement-'o : un n< bh* 
lord ««unparaissait devant lu» a»-i- 
m«» pour avoir Ih>x«‘ un journaliste ; 
mi Ills d'un ex-lord chancelier, cou*loi» ou uonnor »a ueini»»ioii,(M, «i>(,’ .«. ; , ,

.................................. à •'"
„vo„ HH, ,..„ll,V„o ... ,,ar„o <•«•! « » P,,»p “v,,lr •M*H t"""
lu ici I......... ......1 .................. lu ru |,r.u„«,»c ,l„ nwnwo.iiv.ru «»o

,l.-.u ,nulle lu kl,e,l,»e .le l"""'"'1 b»ll° ftl" ,l" l,,"‘
clnrnil uuo xi lo K..u.o,Hument l,ri cluul juet.ee u,lie,ut |> il- un jury « 
tunuinue ................ les v.............- 75,',,,0 1 runes iluc„m|H,i„„l,un, pour
lnr.1 NortliliriMik, c’,......... . l luit .le - "ï,Mr .......... ... «Jï.1--
l-H-ynte, ................... i- uu |,„rl ...... J"K« ro,mu«.ll,.t lu v...... et ut .lek.„, •
luit uLliuum- en lui-«lt,l Uwte In «•««'» ''emmeloue. Cn doruior
........,„u>l!llit„ du .. ..............jçyidie,' eeunduln |,re„d du 1res j-nives |,r»>
. .............. les du «.remier ,ni,.„tru l-orli.iuu. I.dénué
unutuiu et de lord <■ unville. tort un j„iîo. ( el inuelent sorn „r„-

, ehaiiiumonl soumis a I nltenlion de 
. Btrrayô do la t«M.riiu.o qu » les ,u (j|iaillbro dos Communos.,

êvénomei» prunanmt dans le pay» 
dos Pharaon», M. (iladslone se dé­
cida enfin à pron ire on main le pro
jet financier do lord Nortlihusik ; ^
mais, comme il r«>doiilo boa.uîoup 
plu» lo niuconloni .mont dul’Karope 
(piu lu résistai.ce du Parlement, il 
» oinprossu «lo eoiuniuniqiicr diplo*

de conolusion, vou» aurez affaire 
I l l’ll ITTAV IITTF1MI ! I aux femmes et aux sorvitour» que
I L cl IL L U I V il LI I I b U \ I U L j’ai pris à mes gage» ; je n’on veux

pa» d’autres chez inoi, ne I oubliez
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ECLAIRCISSEMENTS.

—J’avais sonné ma femme de 
thambre ; elle n’est pas venue ; j’al- 
ais savoir le motif qui la relient.

—Votre femme do chambre ne 
rouvait pa» vonir; elle n’est pas ici 

—Où donc est elle ? jo nu nu 
louvifct - pan de lui avoir «Jonne au- 
un or«he qui l’ait obligée «lu «fuit- 
er la maison,

—Je l’ai congédiée.
—Vous l’avoz fait sans mo prévu* 

lir, monsieur. Oh ! diies-moi que 
:ola n'est pas. l

—Cala est. répondit le c<»n«te avec t çait a I exaucor.
m sourire amer. Je suis le maître I 
ci : jo n'entends pas quo vou» ayez i 
tu près de vous dauiros femmes que ; 
telles qu’il m’aura plu do choisir. Il 
Mt temps «pio vou» connaissiez et J 
»ft(>ectiez mes droits.

pus. Kutin, il est un désir quo je dois 
vous exprimer encore, il mo serait 
agreuble que vos t étalions avec votre 
famille fussent moins fréquentes, je 
vou» en saurais gré.

— Kst co U un simple dé-ir, mon­
sieur,ou un ordre que v«ms m'inti­
mez ? demanda In jeune femmes tou 
lu tremblante ot otoutfant ses 
sanglots.

- -C’est an désir qus je tiens à 
voir satisfait, Von» pouvez le regar 
dur comme un ordre, si vous l’aimez 
mieux,

Là dessus, le cam te de üarderel 
me j tourna le» tuions en fredonnant un 

air d’opéra, ot laisna la malheuruuse 
femme livrée au plus violeut cha­
grin Kilo rouira dans son apparie 
ment peur y pleurer à l'aie* ; la vue 
do son cruoitix lui rappela sa de­
mande. Elis comprit que Dieu avait 
entendu sa prière si qu'il eominen-

XIII

LA VICTIME.

Par une nuit froide et obscure «le 
ftlioie ne répondit pis, C était i nef ombre 1817,on sonnait a la porte 
ute uns persecution «tue son mari, I maison d un pretro de a vt o 
ur cet acte, inaugurait contre do Mélt»y. Le piètre lui-raetm
le.

leAuprès un instant de silène», 
>mto reprit :
—Je no vous ai pas tout dit, en- 
ro, madame. J'ai renvoya aussi le 
ioux serviteur «jus vous avez atne- 
». Le personnel «le ma maison o»t 
tsas nombreux pou«* voir»* service 
ï pour le naisn. Cet horamo, qui

...__,_____ ... ,_jiue vint
ouvrir. Dans la r io était une voitu­
re, d’où un homme venait de descen­
dre. Co-. hotaino portait une longue 
barbe ; il était vêtu d’une um pio re­
dingote, que recouvrait un epat» 
manteau.

— Monsieur l’abbé, dit il au prè- 
tr«\ jo viens vou» chercher pour as­
sister une malade qui va mourir : ilpour io misii. vin u«jiuiuu, >(«> • , ..^*1,. . _

us était vendu, m'espionnait sans «• y a pa» un instant à pordro , elle 
... : j. U.k.rr.Mé. Ai,,- U«m.ur. «.», '«« «« h.».aux
• l'avanir, «juuui l ,1 |»r lorœe j di|»nJ.»« I» vill.j cl pourquoi

vous mo voyez «lun» cette voiture.
Le prêtre, sans dutiance, n’hé»ila 

pa». Il pr.u l'inconnu «lu l'altondre 
quelques minutes : tandis qu'il »e 
m.iuinsuildu tout se qui lui était 
nécessaire. Il acheva «io »’habillor, 
car il était aocouru à lu hâte, -ans 
avoir pris la poine du »o vêtir com­
plètement. Il no tarda pa» à revenir, 
monta dans la polite voituro ouver 
le par devant et alteleu d'un hoiiI 

1 ch val «juu coudiiiHail l'etranger.
Dès «ju’ellu fut arrivée hors de la 

! ville, dan» un endroit solitaire, l'iti- 
. connu dit uu prêtre :
1 -Monsieur l'abbe,il s’agit «l’une vi­
site «jui doit rester secrète. Celui qui 
m’envoie m’a ordo ne «lo vou» ban­
der les yeux, eu* vous no devez con­
naître ni lu maison ou ibmouro lu 
inalude, ni lus habitant qui roecu* 
puni avec elle.

Le ptèlro otonne et »o croyant 
victime d’un guo*ta-pens, voulut ré­
sister. Mai» I inconnu doué d'une 
force herculéone, et arme d’un pisto­
let, dont il i:t jouer la batterie,signi­
fia à son malheureux compagnon 
que le plus sûr pour lui était do se 
résigner et do le suivre. Celui-ci se 
laissa donc bunder les yeux, et «le 
mount immobile ut tremblant do 
crainlo à côte de l’étruiiger; la voitu­
re roulaquul«(ue lomp» avec ntpidi 

puis elle monta uno cèle, fit do 
nombreux détours, autant que le 
prôtro put en juger, ot s’iurêis enfin 
u la porto d'une maison i»olée. Le 
ctindticlour descendit lo premier, et 
donna la maiu au prêtre «pii grelot­
tait de froid et de terreur. Il lu gui­
da par un »onlier étroit, dan» le­
quel il était oblige de le procéder, 
tout uu lui «ionnaiit la main. L’in 
connu s’arrêta,et glissa à voix bas»e 
ut*» mots à l'oreille du prêlro :

—Nous ullens descendre quelques 
marche».

Ku effet le prêtre fut entraîne par

un escalier de pie«*«-o II traversa, 
toujours conduit par son gui'le, une 
salle qui n’avait pour plancher «juo 
lu sol. L’inconnu s’arrêta do notiveu, 
abandonna la muiu de son compa­
gnon ; un craquement se fit onten- 
tlre, uno porte sembla tourner sur 
elle mêiou *«l le p« être «lut avancer 
de quelques pas, Là le bandeau tut 
urraché «lu MU» y<mx.

Il était clan» un souterrain voû­
te en piorro» et étroit: une vivo 
lumière u remplissait «jui éblouis- 
»uil les youx. Lo prêtre parcourut 
lu salle du regard, cl tout «1 un coup 
rsuulu saisi «l'horreur, li vouait d h 
percevoir attaché a un pilier «le 
pierre, une jeune femme «lont lus 
long •heveux noir» pendait déroulés 
sur se» épaulé» ; «ll«J était;* «letni vê- 
lje ot paraissait avoir été irdiioie la 
récemment. D«‘» chaîne» d«i for te­
nait see membre» «lélioats ; un mas­
que de velours noir couvrait son 
visage ; mai» a la vus du prétro, un 
rayon «le joie brilla dan» se» yeux 
Un uominu, masqué uu»»i, était prè» 
d’elle. Il fit un mouvement brusque, 
»o rapprootiu du prêtre, ot, après 
avoir un instant tix«* sur lui «leux 
youx fauvos dont le» prunelles scin­
tillaient a travers »on masque, il lui ; 
dit d’uno voix sourde ot gutturale : | 

—Monsieur l’abbe, celle femme 
va mourir. Vou» u'avez pa» à vous 
informer d •» motifs qui ont fait pro­
noncer contre ell « une terribio hoii- 
toneo : il* »<> »t graves No«* ayons 
consenti à lui accorder une dernière 
grâce • celle qui lui proeuio les so 
cours co voire ministère.

Kile ne vou» parlora pas ; elle e»«* 
bâillonnée, lisiez vous donc, le 
temps presse : nous no pouvons at* 
tendre duvanlugo.

Le prê ro restait muet de stupeur 
à celle horrible h|>ertaclo Kutin il 

, put parler oseaya d’attendrir 
l’homme qui paraissait agir en mai*

ire dans le Moulerruin cl disposer «Je ( 
ia *»io «lu la juu*ie feu»nu». Mais celui 
.i lui réitéra l'injonction d’exercer 
son ininistèro, menaçant de lu eon-j 
gédiur Mir l’heure, « il insistait «lo 
nouveau.

Le prêtre, alors, sudrossant à lu 
maibeurou » victime, l'exhorta a 1 
recourir ù Dieu, â «le under pardon : 
«lu ses faille», à lui offrir lo sacrifice ! 
de ».« vio : puis, il lova la «nain, et; 
p ononça lo» parole» sacrée» «*e la 
réconciliation lai jeune foin mu in 
cliua la loto ; et,quand le piètre eut 
terminé, il crut voir brider dune j 
se» yeux l’expro»eiou «l’une rueon* ; 
miis»anoo Ineff.thlc.

Revenu do sa terreur, le digne mi- i 
nistro «lu Dieu, maintenant qu’il ; 
pouvait le faire suri» s'exposer ù pri 
ver lu victime «le lu favtmr qu’elle ! 
altendaif, voulut encore tenter «lo ‘ 
fléchir les deux homme» présent» 
aveu lui dans lu noiiiurruih ; il ini 
plura leur pitié, le» me naça «le | 
ia justice du ciel. .Mai» celui qui l’a* ! 
vint arnonn lui forma rudoment la j 
h.mchu, mi banda rapidement les 
yeux ol lu lit Wirtir précipitamment 
«tu souterrain. Lu prêtre remonta 1 
«lun» la voiture avec moi» guido : ia 
roule jut longue, sans doute à cause 
«!«•» détour» tnullinlié» quo lui fit fai­
re lu conducteur, lieux liuuni» ayant 
lu jour, lo prêtre rentra chez Ini, lo 
corps ut l’âtne brises do ce qu'il 
avait vu Son saisissement avait ««te 
si grand qu’il fut ma!a«io f ant 
plusieurs jours. Dé* qu'il l*> put, il 
»e hala «le f«iro »a declaration «i lu 
pistice ; mais lo» ren»eignoin«*nts 
ôtaient si vague», que lo» recherchée 
fuite» uvec pmi «l’activité n’abeuti- 
ru ut à aucun lesullut. D'ailleurs, on 
n'avait pas entendu diro que per­
sonne avait «li»paru dans lo pays. 
!*•» choses en restèrent là, ot beau- 
coup crurent que lo prêtre uvuil etc 
dupe d une mystification.

Pour nous, nolle iule «l’Iiiebirien qui sétwmlait «le\ani la fa«,'a'ie nié- 
riens impose l'obliguinm «lu i,a«,.*»u ri«li«*nu c «lu 1 I*oIoI. Lllu levait à 
1er ton t du Hi.ilu les fait» qui <i<» »e» maux, a l’avenir qui lui était ro
vaiunt être dévoilé» plus tari ; *'o *u! vé,ot la piièrodu l«uii| i ru lump»

I’ I l/nl.» â.oltî I . I . > <«(1111 M III li klIU I A«■'échappait «lo »«m «*»«,i*r ot «i•» ses lè­
vre».

La nuit •-Lit»t bulle et sereine ; lo 
«•iol, chargé «l’étoile», étincelait «le 
mil'o f ux ; l’air éluit «Ioux la soirée 
«lélieicu»«>, Felieio prolongouit »•* 
proinonale, et cirait autour «l’un 
bâtiment inhabité, ««u'ello n'avail 

In f'açoil'ébii'i'î'épouMu intorlunée du jamais visite. Plusieurs foi», ullu 
ooinpto «le comte «lu (jardorcl. 'sui avait int«n r*»g«* 
lu peint «le «levonir mère, poil do 
m>»i» h près lu scène où »««u mari 
l'avait si brutalement tr-ii'^o elle

q«ie nous avons «lit «lun.» I un «h's 
®h'«pit rus piùcé lentes a «lû laisser 
noiij çonnor uu loolnur, «jue l«> tliéii 
tru du '-riinn était eu mêuiu s«»i.lor- 
rain du cliàlcuu «lo (’bumpl«»n «|u«» 
imiis leur avons fuit visiter,

Ku effet, la femme pour laquelle 
lu piètre avait «*1- appeio «l’une tel

no vit pas sa s luulinti »’ui.; Ii'.r»r ; 
loin du là, elle s’aggrava plmêi. M. 
do Garduro! multipliait chaque jour 
lu» sévico» ; «»n eût «fit qu’il avait 
jsrede tuer sa famine a furee d«» muu 
vais iraiioment».

Lu seule ressource comme !a »ou 
lo consolation «le Fclmio était I « 
pri»i«« .Son père qu’il lui éluit per 
mis enc««ro «lu v««ir quehpiefei», vint 
ù mourir, et ce fut pour ««lie un sur­
croît à »e.» maux.

La ha no do M. «lu Gardorel n u

-ugé son mari sur ia des­
tination du cette édifice ; il avait 
toujours vaguement répondu et uvec 
tint) iunittVroucu plus nppurunto «pie 
réel'o. C t tuit uno e *n»truction 
elrnngo s«<lo»»eo a l’Iiôt• l inèm», ot 
«ans aucune ouverture extérieure.

I Icpuis quelque» instant», Felieio 
longeait ce bâtiment singulier; elle 
»o demandait o i « lait la prie, et 
comment il pouvait être éulaiié 
Sup|K»»ant que l’colréo «hivait être 
a rmlériour «1 • l’botcl, elle »e mil à 
examiner à «piollo partie do la mai* 
«im il pouvait correspondre ; ello 
comprit bn*ntôt qu’il était vis-a-vi» 
lo cabinet do son mari, ('opemlant,

vuit plu» rien a ménager ; le vieux ; ce cabinet qu dits avait vu souvent, 
vicomte «lo G il hard u’.duit plus U 1 et qu’elle conuui.sail parfaitement 
pour imposer un dernier Loin à ses n’avait ni porte» m fonelre* «le eo 
rodoutable» passion». Raoul do Gil* côlé. Lu e«>mtu,»o » « tait arretée 
hard, marie depuis pou, avait pa^é devant le mystérieux edifice «t res 
au Brésil ou sa jeune femme p«)»»e- yeux étaient fixe» sur se»^ muraille», 

- 1 tapissée» en puni «par «les uhevred lit do gruiuls bien»; «le sorte «pio la 
coin lo* su «e trouvait duos uu complot 
isolement, en fate d’un homme qui 
la traitait avec la dernière ri/uuur, 
et qui su faisait son bourreau.

L » peneee «le l’enfant «pii allait lui

Lui U ou. Pondant qu’etlo reflet h. »»u it 
a fout eola, il lui sembla voir une 
tissure do lu muraille. Ktlu y appli­
qua l’util aussitôt, et appui«,'iit un 
homme qui souleva une trappe • t

naître faisait souvent trêve «\ se» .doi-œnditdans une espteo do cave, 
pûmes : clio o»perait que l'amour de Cet homme lomonlu un m«tants
cet être, quelle «entait tressaillir après.ttFélicl^q'iinava.lpaa cn- 
dans son sein, la distraierait do , es ; core quitté son poste «I observation, 
cruel» chagrin*. Un soir «le septum* | reconnut en lui Marbeno, le courier 
brre que son mari était absout Fé-1 go «le l’hotel. 
licie se pruiueiiuil duus le jaiTliuoI (A WMflitWf)
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Node runrifuitflll A l*»fls.
four 'i» timoi) «UotiiniM». IRil»*M*»rs 

ci ctinv.-i'Uii'liii< »•», *'a*lr*,*»er à
M’ A. Lo»rrr» 

rue 8«inlo>Aune, Si M* 
P*ri»

QHHHKC, 20 DECEMBER 1884.

|,« |Oc u uni v**ih«ii «j «I•• Nir John,
N'n confrère* «•onsurvuloiir» du 

Toronto s'accordent .< ui|ii,4'fliiloi' 
lu « dlebrution du 40* anniversaire du 
»Sir John lu |*lun brillante
fV>to qu'ils aient jamais <-Uu duns 
leur capitule.

Comme on a |>u le voir, hier, le 
parti con-orvutour d’Oiiturio a pro- 
lit,, do «ol iUMiivorattiro pour reu­
ser ror scs rangs "i aussi (-imutitor 
duvuntago son ulliuuco uvee «o* al 
liés dos nuire* provinces.

Tous 1rs discours prononces on 
cet U* «•irconstanoo ont ou* fort re­
marqués, et nous constatons avec 
plaisir quo in province de Québec 
♦•tint dignement rupréaunléo pur son 
chef, Sir ILm-Ioi* Lungovin ; puis 
ses collègues, l'honorable ministro 
de la milice, M. (Juron ; l’houo. 
ruble secrétaire d'Etat, M. f.hu* 
plouu, ut M. Wliito, députe du Card 
well, proprietaire el réducteur en 
idiot de I I Gazette, de Montreal.

Nous n’avo is eue no i-uipi qu'iino 
appi eeintiou soin maire «les discours 
prononcés en e«'ite eircons'.unce.

Voici quelques details sill' COUX 
de hir John et du ministro des tinuii- 
i o, Sir loVmut'd Tilloy, que nous 
omprunlon- au rapport lélegrnphi 
quo.

Sir John a jeté un coup d'ioil rn 
pido sur mi carrière politique, payant 
nu tribut d'éloge à la mémoire des 
hommes politiques qui nu sont plus 
et qui turent ses compagnon* d’ur­
ines Il a luis-i parle de l'origino du 
parti libéral ou coiisorvuleur de 
cette allumée entre les lils-niux 
modérés du lias Canada el les cou 
aervnleurs du lluat-f iunada.

Cette alliance, d’après lui, est 

aussi forte, aujourd’hui, que jamais, 
et elle a lioureusemont révolutionné 
le pays on abolissant lu tenure sei­
gneuriale et les reserves du vierge 
.protestant , puis eu londaut celte 
grande Confédération dos provinces 
do l’Amérique hritunnique du Nord.

pMHinnt ensuite aux événements 
plus récents de son histoire,Sir John 
a réfuté les divers reproches qu’on 
lui u adresses, ot il s'e.st fortement 
prononce pour le maintien de la pu 
litiquo, nationale inaug.ti,»een 1879, 
répudiant les ci is d'annexion et 
tes muni (estai ions iraéllucliu** d'in 
dépendance nbaoluo.

Le discouis de Sir Léonurd Tilley 
a donné, on rep mse a la >-••;.lèroiice 
faite dernièrement a Montréal par 
,Sir BioharJ Cartwright, des st„tis- 
tiques très intéressantes.

Sir Uicbard a prétetidu que lu po 
litiquo soi-disant nationale avait 
ruine le pays et que la population 
était poussée à émigrer aux Etats- 
Unis par ruugmenlation dos taxes 
et les extravagances du gouverne­
ment.

Or, un état préparé sur l'ordre lu 
gouvernement, fait justice de ces 
prétentions en démontrant que le 
pays est plus prospère sous le ré 
tfimode la politique nationale que 
sous le regime précédent.

En effet, d'après cet étal, il y 
avait 440 établissements manufactu­
riers on 1878, tandis une des 1880. 
un no seulemonl après l’inaugura 
lion do In poliltquo nationale, le 
nombre d’ouvi ior-*, dans coa etablis­
sements, s’eluit accru de 11,080.

Durant cello mémo année, ces 
établissements ont accru les salaires 
eo (4,019,000, leur production de
816.725.000, et leur capital de $9,-
647.000.

En outre, depuis 1878, il s'ont etu- 
b i 239 manufactures nouvelles, em­
ployant 11,934 ouvriers, payant 83, 
fi«5,000 un salaires, produisant pour 
$22,046,000, aveu un unpilul de $10, 
000,000

C’est donc, depuis 1878, une aug- j 
mentation de 23,914 ouvriers dans 
les manufactures, avjo une augmen j 
talion do 87,504,000 en salaires, ' 
puis uiio augmentaiimi do 838,771,-1 
000 en production ut do 819,714,000 
en capital.

Quant à l'augmentation dos taxes, 
le ministre des finances a ajoute 
que sou» le regime libérai,de 1874 A 
1879, lu taxation par individu su 
montait A $4.88, tandis que depuis 
1879, elle s'est elevéo, pendant les 
quatre» premières années, à 84.81 
portât», et, l'année derr.ièie, elle 
n’a atteint quo 84.86 par tète, bien

quo noue ayons dépensé trois mil­
lions do piaatre» en travaux, ou amé 
liorulione publiques.

l’ar rapport A la population, dit 
et cure sir Léonard, l'intérêt puyo 
sur ladollu publique est, aujourd'hui, 
do prés de dix contins moins élevé 
par t«*te qu’en 1879.

( 'es chiffres réduisent donc ù uéuiil 
les calculs présentés par sir U'ohard 
L'uiiwright, dont tout le patriotisme 
consiste à déprécier le crédit de son 
pays
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tin lit dans le Jfonde :
La politique nationale a ou une 

iidluuuco de» plus salutaires sur le 
développement des ressources du 
pays 11 y u eu une augiuenislion 
considerable dans tous nos produits 
nationaux.

|K> 1871 A 1881, lu trade do la u.i 
vigalion s'est accru du 57 |»our cent 
Nui animaux et leurs produ t- ont 
augmenté do 22 pour cent ; les pro­
duits de la ferme 59 pour cent ; nos 
produits miniers, 85 pour cent ; noe 
produits manufactures 40 pour cent; 
i«• s pêcheries, 60 pour oont ; le cupi- 
ial employ* d«us l'industrie I 1.1 
pour cent ; la mai a d'oeuvre 36 pour 
cent cl lo« gages payes 45 pour 
cent

Et de 1881 h 1884, lu moyenne du 
l'augineniaUon décos ifferuuts pro 
duit- u clé du 30 pour cent.

('os chiffres démontrent un pro­
grès inutéri' I qui indique une gran­
de amélioration dans la condition du

‘ L*.
La prospérité dos différentes brun­

ches do l’industrie a produit lus 
meilleurs résultats, comme on le 
voit par les depuis (pu oui été faits 
dans lus banques d'épargnés des bu­
reaux du poste. L'uugiiionlulion ou 
In diminution dos dépôts aux bail- 
quus d’épurguoa est lu meilleur in­
dice du l'ulul dus utt'uiros. C'est lu 
tliui iiioiiièlru qui luinoigno avec ex- 
acli udo du lu condition du peuple. 
Lorsque les particuliers dcposuut du 
l'urgent dans les banques, o'n-t qu’il 
y a do l’ouvrage pour les classe» ou­
vrières ut do I-activité dans lus i»f- 
fai rus.

Sous lu regime du libro-échange 
quu nous avons ou, il y a ou do 1874 
.a IS7S, u no diminution ditus les de­
puis do $3,204,000, a $2,754,000. On 
sa l qu'à celte époque i'oiivnigo 
était excossiveinvni rare. Notre in­
dustrie était en souffranco, ol il y 
avait dos milliers d'ouvriers sans 
emploi

Au-aiiôt après le «hungouient de 
regime, nous avons won-tale une 
augmentation des depuis. 1 Is éi aient 
do $2,754,000, on 1878, et des 1880, 
ils s'élevaient à $3,645,969. Ce» dé 
[HÎtM. signes évidents du la lichesse 
publique, n'ont fait qu'augmenter 
gi adnellonieut depuis 1880. Et ou 
1884, ils s'élevaient au chiffra ma­
gnifique do $13,245,542. Ce sont U 
des chiffres officiels que ne pourront 
l»ss détruire les criaillenes des bbé 
raux. Ils ont beau feindre do s'alar­
mer sur le sort de notre industrie, il 
ne rcatura pu» moins vrai que la ri­
chesse publique uugineule dans des 
proportions considérables.

Co- dépôts sont on partie les épar­
gnes do» classe* ouvrières, lu fruit 
do leur travail. Le développement 
do noiro industrie u fourni do l'on 
vrage ol u produit uno augmentation 
dans les gages, proportiounolionieiit 
A l'augmentalion dans les dépôts aux 
buuqiD » d'épargnes.

• •
Un recueil do atuliatiquo» offi­

ciel le» que nous avons sous la main 
nulls fournit, sur le développement 
don industrie» aux Etats Uni , les 
ronsoignoinoulM intéressant» que 
voici :

De ces stutistique», il appert qu’en 
1850 la manufacture ameriuuino su 
chiffrait par $5.300,000,000 ; en 
I860, elle était do $9,850,000,000 ; 
eu 1870, du $21,150,000.000; en 
1880, de $27,800,000.000

En 1850, lo numbru d’ouvrier» 
employés dans les manufactures de 
toutes sortes était do 957,000 ; en 
i860, il était de 1,311,000 ; en 
1870, de 2.500,000 ; eu 1880, de 2,-
739,000.

En 1650, les salaires payes par les 
industriels représentaient $1,225,- 
000 ; en I860, ils représentaient $2,- 
000,000,000 ; en 1870, $4,025,000,- 
000; en 1880, $11,025,000,000; en 
1883, $12,025,000,000.

Dans un rapport recent sur le 
tomuierco extérieur des Etats-Uni». 
\l. Nnnmo luit la statistique sui­
vante :

<( Les exportations de ble compre­
nant celles do Californie, Orégon et 
Turrilouo du Washington, se sont 
élevée», pendant l'année expirant le 
30 juin 1884, A 30 millions 59,644 
bois»“uux, sur lesquels 25 millions, 
490,410 ont et* expédié* en Europe.

,i Très peu de personnes su vont 
que lo commerce dos gruius entre 
les Etats do la côte du i’acitique et 
l’Kuropo necussitw tous les uns l'em­
ploi d'environ 400 navires à voiles.

» La dist.mco de San Francisco à 
l.iver|H>ol, roule actuellement suivi», 
‘•st d’environ 16,000 milles, et la 
moyenne do ce trajet est d'environ 
4 mois.

• Eu 1883-84, on u oX|k» lie do la 
côte du l'acitiquo plus de 30 millions 
de boisseaux du ble sur lesquels plu» 
do 24 millions provenaient doi port» 
californiens. •

du ministre de» poste» du Canada :
Lo muilro général des poste» éta­

blit—pur de» chiffres irréfutable» — 
qu’un mémo temps quu les salaire» 
baus«ai(‘iit ut que lus ouvrier» fa.- 
Huionl de» épargne» - dès l'inaugu­
ration du regime protecteur—toutes 
lo» choses nécessaires a la vie •! >v i 
liaient A meilleur marché.

La prouvre un est dan» le tableau 
suivant ou I on met un contraste le» 
pr x de 1878 et ceux do I88t :
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L'Electeur dit que c’eut lu pur’.i 
eoator qui est roepmisablo de imite» 
lu» uialvcr»ntioii» qu'il signale chu 
que jour.

Le farceur oublia qu'il lopréscn 
tait, I’uiiiicu durnièio ou* mèiues 
eaetora com mu lu cromo des cousit- 
vatiiir».

L'Kifcte.ur voudrait il bien nous 
mentionner »mlouiciil une ilu ce» 
malversations ?

a •
Une Mieiété »t luiidéuA Hull pour 

coloniaer la vulléo de Témi-eamin- 
glte.

Lu si-’gn du lu société est à Hull.
Nous appluudi»»ons, dit lu Mowle, 

du tout cœur a eu bon mouvement 
do la purl du nos compatriotes du 
Hull ut d’Otlawii.

Et noua espérons quu lu succù* 
couroniium leur cnlroprise putiioti- 
pue.

Québec, colonise la fertile vallée 
du lue Saint-Jean. LuHTrois-KtvièreH 
rus travaillent a ouvrir lu territoire 
arrose par le Saint-Mac icu et hum 
tributaire». Montreal pousse lu eo 
Ionisation dan» lu nord du la vull u 
du IOttawa, cl voila quu la cité 
d’Ottawa elle mémo ot les villus 
adjaento» laucunt lu mouvement 
jusqu'à l’oxti'ùmo limito nord-ouest 
do m Frovinco

En avant toujours | marchons A 
lu conquête du sol, qui nous appar­
tient. Assurons un lapossessi ni paisi­
ble et huureusu à nos enfants. Il 
o»t a desirer inaintenant que les 
diverses compagnies organisées dans 
le but du t'onslruiro U» chemins 
du fur du Québec ut lac N.iinl-Juan, 
Trois • Uivieius ut lac Saint • Jean, 
Saint Jérôme ot Notre Danio du Dé 
sert, et celui du ia Hutiucaii ut du 
<uc Témisoammguo. su mut lent 
sei ieu.-ement à I œuvre et remplis- 
seul les engagements qu'elles ont 
contractés envers le pays et envers 
los colon».

NOUVELLES GENERALE.S

Le vicomte Weymouth, d'Anglo 
loue ; M. A. Williamson,do Buenos- 
Ayros, ut M. A. Lawson, do Liv. • 
pool, sont au Saint Louis.

4“
D'après uno dépêche spéciale datéu 

do Hoauhut noi», lo 18 décembre :
» l.o révérend M. i’epin a été b > 

iiorablunitiiit exonéré dos accusations 
porte >s contre lui. Lu magistrat Lou 
prêt n’ayant trouvé aucune prou vu 
tônduo contre lui. Applaudissement» 
ot uccluinutionsdans lu cour. Lo public 
ohI indigne dos porsécutions «pic eu 
monsieur a subie». » 

x
11 y a ou, au cours do l’année 1884, 

83 pèlerinage» organisés à Mainte 
Anns do llouupru, et lu nombre do.» 
pèlerins s’est «levé a pics do 62000. 
On acompte,l’année dernière, un pou 
plus du 58,000 pèlerins.

x
Los recel los du l'acitiquo cana­

dien ont cto do $109,000 |H>iir lu »« 
nutitio terminée lo 14 dooombre. 
Fondant la semaine correspondante, 
on 1883, la recette fui .lu $60,000.

Los sommes depo-eo» dan» lus 
oni»»«» d'opargne» du gouvornoment 
pendant lo moi» de novembre repré- 
sentent $613,884, soit $55,440 do 
plu» que pondant lo mois d'octobre. 
S'il faut on juger par cos chiffres, la 
condition des affaires o»t loin d'étre 
aussi roauvaiso que la représentent 
certaines feuilles liberales.

•
• •

Voici une intéressante statistique

Conseil de viUo

A Jn séance du consuil-do-villo, 
bior au soir, il a été donné lecture 
d'une lettre du sous-sociétairo pro­
vincial, M. Jolicœur, demandant un 
élut <le la valeur de la propriété co­
tisée, afin de fixer lu part do luVon 
tribu lion do la ville a l'érection du 
palais do justice.

11 n été annoncé quo M. F. tior- 
don,do Londres, offrait do su clturg» r 
du rachat du notre dette. Il de­
mande que lo maire et lo trésorier 
aillent eux-mèmu» nouocu r a l.on 
dres.

L’honor iblo M. Iriiu** a in formé 
lu conseil que lu» syndic» do l’uglisu 
.Saint-Mathieu demandaient une iu 
du ni ni lu de $1,000, plus lus frai» lu­
xés cl la fourniture gratuite du l’eau, 
po ir laisser passer le nouveau tuyau 
sur leur propriété.

Lo comité de l’aqueduc a fait rup 
poi t qu'il recommande d’u copier lu 

.'soumission du MM. Webster et com­
pagnie, qui offrent du fournir 1,590 
pied» de tuy iux de quatre ponces, 
pour introduire l'eau dans certaines 
rues, à raison do $33.40, livrables 
dans huit mois.

| Lo comité dus finance» a recom­
mandé qu’a l'avenir la papeterie do 

•'la Corporation soit achetée par le 
trésorier, et distribuée par le gref­
fier qui on prendra un ro(,u.

Sur proposition do MM. l'oachy 
et Bourget, il a eu» résolu que is 
trésorioi soit autorise à payer les 
comptes dus par les divers départe­
ments jusqu'à ce jour, s'il» sont ap­
prouvés par le comité dee finances,

ainsi que lee bordereaux do paiement 
de» journalier» qui auront présenté» 
A l'avenir.

H a élu roolu qu'il serait paye 
au jugo Chuuvoau ut au Kocorder 
Déry $3 pour uhuquu séance du bu­
reau du police A laquelle il» ont a» 
»i»ié, depuis le premier n.ai dernier.

M. le»-bovin Hourn n proposé u.i- 
suite, secondé par M. I» conseiller 
Ciumi l'ajournement (lu conseil à 
quatre semaine»

Le maire u mis U proposition aux 
voix ot elle a été adoptee.

M. l’ochovin (iuay demanda «lois 
pourquoi il n'avait pus éié question 
du rapport du Trésorier relative 
nient à la c*mversion do la dottu.

Lu maire répondit qu’il allait pré­
cisément appeler eei ui liolo de roi- 
dru du jour quand l'ajournement u 
été proposé, mai» qu il étuil encore 
lump» pu-squu lu sca'.ce n’était pus 
uncoie levée.

M. Hearn prétondil que la séance 
était levée, ol il demanda pourquoi 
on imposerait au Conseil l'exainoii 
d'une question u laquelle lu public 
est opposé.

Lu ssHiice a été lovée sur U pro 
position du M lu conseiller Chain-

BULLETIN TRANSATLANTIQUE
I.A SlTt ATlON POI.lvTIQUK K N HXLUlql f

Lu parti libéral turn bu eu pieces, 
dit une dépêche do Bruxelles En 
pmi -lei imr, les dissension» du uo 
parti ôtaient si sérieuses que Frore- 
Orbun, chef du cabinet, fut con­
traint du consentir a une oxtonôou 
du suffi ago pour faire passer lu bud 
gel. Culte concussion a amena lu 
défaite dos libéraux aux élections ; 
l'élection d'une majorité catholique 
a la Chambre de.) représentant» et 
l’avènement d’un cabinet catholique. 
Dupuis les evtnomonls de suptsm 
bru, lu scission entre lus deux frac­
tions ilu parti s'accentue davantage. 
Les modéré» préienduiit que l’on 
ibousiji-one du parti clérical, dirige 
par AL Mah u, vu amène do» excès 
qui dégouleioui lu puuplu ol ramè­
neront les libéraux un jiouvoir

Los ndiccux nu veulent pas at 
terniro lu» liloUVumotllH louis du l'o 
pinion publique, et vo ilent la guerre 
ouverte conir lu parti clerical sur­
tout en eu qui regarde lo cot'trôlo 
do l’éduculion par lu gouvornemotii 
ot rétablissement, du I Egliso 11 y 
a eu <;;i caucus, hier, et les intransi 
géants s'éli'iii montrés irrécoucilia- 
blés, 299 moiei'is avec Frère Urban 
se sont sépare» du l'uoociation libe­
rale et ont quille ia salle au pouvoir 
du» ru fictiux.

Lu» modère» ont publié un mani- 
feste unnomjuul la fondation d'une 
association politique separeu et dé 
frétant l'expulsion du tou» lu» radi­
caux.

Lo résultat pratiqiitt.de cotlu suis- 
f ion sera d’uMsuror lu pouvoir uux 
catholique» pour un long terme.

:.A ÇA J» PAUME 1)1) SOUDAN.

Lu 7Ym«s du liondru», oxhnlo son 
indignation roture lo corrusponduiil 
frunyaisqiiu l'on uccuso d’avoir orgu 
ni»é un servie*» secret au profil du 
Malidi.

L’ALI.KMAONR ET L’ANOLKTLKRE.

L’irritation est vive en Anglutur 
ru eontre M. do Bismark. I*e Truth, 
do Lomlros, est très agressif et il 
suggère d’usor de représailles et do 
retirer lus pensions faites aux fa 
milles d’extraction allemande. Lo 
million quo l’on épargnera pourra 
servir A améliorer la murinu anglai­
se, pour lo jour où l’Angleterre ad­
ministrera une l'Aclée sululnire à 
i’Ailomngno.

LA FRANCK ET LK VATICAN.

Dans la chambre dos député» une 
proposition allant, A demander l’a- 
bohlndi do rambussude française au 
Vatican, u etc rejeté j pur 293 contre 
168.

M Ferry u fuit l’éloge do Léon 
XIII ot a parle de ses lu micro» eide 
souatliiudo conciliante.
LK PRINCE BISMARK ET LK KKIl'HSTAO

l.e prince Hismark *»i très marri 
do su dét'aiiu au Uuichstug. Il a 
vieilli dans le sorvico du son pays 
dont il a consolide la position en ral­
liant tous le» Elut» épar» et divisé» 
par du» jalousie» et de» intérêts. Il 
u demandé un adjoint dan» le mini» 
1ère de» affaires étrangères, auquel 
il pourrait inculquer lus principe» qui 
forment la base do mi politique.

Il n fait un appui chaleureux au 
Reichstag ut ce dernier u re|H>u»»o 
su demande, parce que, dit-on, lu 
prince avait refuse aux <‘* » cer­
tain» privilege» pour voyager 
sur le» chemins do 1er. Si lo prince 
résigne, co sera, dit un correspon­
dant, un triomphe quo lo» liberaux 
paieront cher, car leur ingratitude 
provoque des sympathies pour le 
vieux chancel ior.

La Gazette Je l'Allemagne du Nord 
croit que Bismark a décidé de pren­
dre du repos. Elle dit quo lo chan­
celier doit être cunvuincii qu’on pro 
sonec de l’Ii 'stililo du parlement il 
vaut mieux pour lui commltor sa 
santé et so preparer A do» conflits 
inevitables et prochains, plutôt quu 
do sac ri tier >u santé en faisant des 
efforts honorables dans une lutte dé 
•honorante.

LES DYNAMITAUDS.
La France assure que trois Amé­

ricain» ont été arrêtes à Mayence, 
ayant on leur possession plusieurs 
boites de dynamite.

UN ARCHEVÊCHÉ A MONTRÉAL.

L'Üsacrratorf Homano, do Borne, 
dement la nouvelle qui » été répan­
due en Amérique, concernant l’eroo- 
lion d un archnvèohé A Montréal eu 
la creation d’un siège sut!'.«gant.

I.E CHOLÉRA EN FRANCK.

Le choiera a reparu A Aubcrvil- 
liers.ll y a eu aix cas dont quatre fa­
tal».

Le réapparition do la inaladi * est 
attribue» a la douceur de la Icmpé- 
ruiuru

| Troisième échue de M. do Bismarck.
lisrhii 3 décsmlire, 5 b. 

L*"' u'i e catholique a remporté 
au ourd’hui un succès éclatant ; ut 
proposition tondant A l'abolition de 
lu loi rtlativo au banniiiseuieul de» 

• ceo lost a «tique» récalcitrant» ayant 
. te n xqitcu, au Heiclislug, pur 217 

j voix contre 93.
j Celte défaite du gouvernement, 
i la iroisièiao depuis lu coinmenee- 
: ment do lu session, est J'aulant

1*1 u** romarqutible, quo le prince de 
h- unirek était pur»onnelleinoiii in­

tervenu dans lu débat, prenant la 
pur».le à plusieurs repi isos, el com- 
Luilnnl les préposition» do» calboli- 
«Ine» avec une véhemunou qui rap­
pelait ic» héancus Ion plu» orageuse» 
de l'époque du KulUrkampf.

Aceuitlcuieul du “ Journal de Itome"
Houie, 4 .J<-< 'iuibre,

7 h. soir.

un pont dk m.ack 1 — La glace i près du collèya McGill. Sa oonatrue 
H^ost arretée un instaiu, icuJi, A la lion sera un 1er, lae piliera re|M>saiit

•ur de» bloc» da pierre enfoucès dan» 
le aol. Au pied Uo la colline u 
aura truie arches uvunl qu’on

Chaudière, et ou a cru lu commiiiu 
cation établie definitivement untie 
lus deux rive» du Heuvu, mai» le 
courant l'a fail mouvoirde nouveau, 
La uhono ne pout tarder si lu loup» 
rigoureux actuel conliuuu.

LE PAVILLON DE» PATINEUR». — La 
musiuuo du H' bataillon jouera, ce 
aoir, du 8 A 19 htfiiio», nu pavillon 
de» patineur», sur la ffrundu Alice

UNE demande. —Flusiem » citoyens 
de l^vi» »u sont udrcsaé* A lu com­
pagnie du lu traverse (tour obtenir 
qu'un buleuii passeur lasso deux foi» 
par seiiiaino, lu soir, un service ux 
Iruord!nuire.

J») halouti pourrait quitter l^jvi» 
A sept humus ut au retour partir do 
QuéLec A dix heure» ut demie, c’e»t> 
A-diro, après l'arrivée du train du 
chemin de fur du Nord.

C ttio ileman In est sou» oon» dera­
tion.

c’eut bien VRAI —Nous pouvons 
dire a-eu certitude quu le» promes­
se» fuites- pur M. < -yrillo Duquel s uc- 
coin plissent n la lettre. La bijou­
terie, tus montre» d’or et d’urgent, 
les horloges du tous genres, la vais- 
•elle, les objets d'art, oie., etu., sont 
tous d'une rivliusso ut d'une elegance 
admirables. Aus«i lus nombreux 
amateurs qui u«si»t.mt aux uneiu» 
de M. Duquel, ont l’immense avan­
tage du |riiivoii‘ acheter lotis eu» ar­
ticles do premiéiu qualité u une ré­
duction vraiment extraordinaire, 
même sans précédent. LVsnir, vente 
spéciale do mont rus, bagues, épia- 

Ne pu» oublier que eus 
ventes sont sans réserve.

Lo gerant du Journal de Home n 
étu traduit aujourd'hui en cour d’us- 
sise*, sana nsmynatton préalable, ce 
qui u cause nu scanda'e dur» lu 
monde judiciaire el u joie l’émoi dan» 
toute lu villu. Jamais ou n'uvuil 
vu un gérant do journal traîné en 
cour d'assise», comme a l’audien-» 
des riuyranls debts.

C’est la suc.iiido fois que le Journal 
île Uorne, fonde il y u un peu plus de 
li(u.« (dis par nu i'i-oiipu do catho ­
lique- i.iuliuu» cl fraiiçu», pour 
suivre la (juustiuii romaine el re­
vendiquer le pouvoir tumporel du
F*p>-, est traduit nu cour d'a-sise», 
pour ai'( .r d< tendu eu programme : 
lu premiere fois, son direoluur, M. i ...
H. ,lu» Houx, ui «ou gérant ont ‘"c'
nondainnés chacun à un moi» de 
prison ot a mille .frime» d'amende ; UN contrat.—M M. Carrier, Laine 
mai- c die toi», son gérant, seul in j et Cio, de Levin ont obtenu lu cou-
cri mine, a été acquitte, malgré un Irai, étant le» nia» ha» soumission-
réquisitoire irès violont du procu- i nniru», pour fabriquer un fer forge, 
reiir-L-énerui. d’aprè» un uooveuu système, deux

Tenant compte do cette Undue- table» tournantes, une pour le» bju- 
liou faite au mépria de» loi», en cour tiques d'Iindiow el l'Miilre pour celle 
d'a»-isos, ut du la purMuciilion di• de .Sainto-Flaviu, sur l'I utcrcolo- 
rigée contre le Journal Je Home, nb'l
alors que ionic la niossn romsino Lu»deux table» seront installé)» 
joint do la plu» cn-nplèto lioouco, lu ver» le 15 janvier, 
jmy a rupporic un verdict d’au La maieon Carrier, Laine el cio a 
quit témoin ou faveur du vaillant construit doux buulloircs destinée» 
joint.ul. Lu public tout entier up- à I appareil do cbuuff'ugo que l’on 
plaudit à co courageux el éjiiilubio est a installer dan» la boutique de 
verdict. riniorcoloniul, A Halifax

■» LE TUÉATllK A LA CITADELLE.—Il
s'ust forme, à la Citadelle, un club 
dramatique qui a donné su première 

— représentation mardi. Le» officio-s
cour de police — L'enquête au ur. club sont : 

sujet de l’ane-tatton, a la Jeun - Fuirons—Lt Colonel Turnbull et
Lore tie, d’un nomme Kano «lin» Lt Colonel Colton.
McL'uitby, qui était ulluiiil de folio Président hnnoruiro— Sgi. «Suvi-

Tribunaux

et qui causait du scaudHle dans la 
paroisse, «’est terminée, hier matin, 
pur lus deposilions du maire du 
Suinl-Ainbioisu et du l.)>' Maicmix, 
(pii oui relaie le» faits el rocou• u 
que le jeune hoiinnu a ete arrêté à >a 
d.-ma ido des autorités do leur muni 
cipu ilé. K-me a etc interné A l’a* 
si le de lleuupoi l

Ln cour d'assise» pour le district 
•lu Kamoiiniska est ouverte sou» la 
présidence du jugu II. T. Tanche 
reau

Lu Jour nous fournit la liste coin 
plète dus acciisi-s :

Anselme Michaud, infanticiJe.
Arthur Côté, vol d’argent.
El mi ntt Dionne, vol <to harde» et 

linge.
Joseph Michaud, pour avoir mis 

le fuu.
Chloric St Fierro, vol avec effrac­

tion.
Louis Aubert,offense contre lu mo­

rale.
Alexis Leclerc, avoir hypothéqué 

une ton o nu lui appnrluiiatit pas.
M. V. Taché, avocat, a été nommé 

substitut du procurour général.
M. Alfrad Dionuo ost charge du 

défendre Asseline Michaud, el M.
Alexis Dossnini détendra Arthur 
Côté. M. L. A. Langlai», dit on,• Saint-Fabior, comté du Bimouski.

g nue, E A.
Président - Ngt. A. llamol, E. C.
Vicc-présulunt—Br. A. Gauvreau, 

K. A.
Trésorier—Cr. J. Coursdiosn», E. 

A.
.Secrétaire—Tr. J. A. Morency, E. 

C.
Assistant—Cr. M. Asxolin, K. A.
chasse fructueuse.—Le trois de 

novombru dernier, deux chasseurs, 
MM. Joseph Siméou ot Charles 
Bocklu, sont partis du la Bivière aux 
Suhlu», Saguonay, ut uta unt du ru- 
tour lu 13 du courant avue do» tbiir- 
ruros pour uno valeur du $350.

DISSOLUTION DE SOCIÉTÉ.—LotllieUX 
ol Cio, ineubliors.

nouvelle» sociétés. — Charles 
l’.orneil ut lils, «ellior» et fabricants 
du vali*os, l^uébcc : Charles Corne il 
eiJas. W. Cor noil, associé-*.

A. «t Ii. Vailluncoui t, pointrus 
décorateurs, otc., Sainl-Boch : Alex. 
Vuillaueourt, B. Vuilhim-ourt ot Et. 
Laberg», u-socié-*.

NOUVELLE» DF. L'INTERCOLONIAL 
— l.e departement du- chuiuio» du 
for a décidé do construire 5099 pied» 
do sliuds pour protéger la voie du 
riniurrolonial contre lu neige à

prendra ludetenso do Leclerc
Le p'ocè» do la fitlu Michaud com- 

uioncura, lundi.

Mardi, le 23 courant, ù 74 lieu - 
ru-, sera chanté dans IVglisu 8nml 
Jean-Baptiste, un service pour lo 
ropos de I’hiiio do feu sieur .Stanis­
las Diolot.

Faronls ot amis sont respectueu­
sement pries d'y assister.

INSTITUT • CANADIEN — Mardi 
prochain, lo 23 décembre, A 8 heures 
p. m.. il y aura -euucu à laquelle on 
pié-etitcra une adresse A .Sou Excel- 
lance le lieutenant-gouverneur. M. 
L. F. Lomuy lira une poé«ie cl M.
le juge B mthier prononcera un dis ' ^ "T, T’ Vc... r. «y......... .ur »..jol : . .(ocluuo. ''""■"'’'"''•'° U i1 1Ul'ü"r°V"
Kdcxion» «ur In rconco cou.oi.,.. "" J .“l,,e" l "vmrtempi
raine. • Les membres pourront so 
procurer dus cartes d'a bmssion un 
s'adressant au gardien, luuii ul 
mardi.

Nous offrons nos lomerclmonis 
à MU. Thibmdeau, Frères ot C.'ic. 
marchands de gros, -tu cette ville, 
«qui nous ont envoyé un magnifique 
chromo lithographie, repre.-ttiitaul 
ui e jeune tomme appuyée triste­
ment sur une tombe -ur laquelle elle 
vient déposer une couronne do fleurs.

FA1TÔ-DI VE BS

le froid.—Non- traversons, once 
moment, une pliu-o de froid oxtraor 
diliairoot qui -o produit sur une gran­
de étendue de l’Amérique. Go ma­
tin à 9 heures lu thermomètre, ches 
M Void,rue Sain t Jean, marqua l 35 
degtés au-dossou» de zero, l.o vent 
aujourd'hui donne au froid uno in­
tensité difficile a supporter impuné­
ment.

Vers midi le thermomètre mar­
quait encore 29dogre»uu dessous du 
sero.

A Montreal, hier matin, il y a eu 
18 degres

A Outaoiiiii», hier, le mercuro est 
descendu jii-qu'uu 26* degré au-des­
sous dn zéro, «t 12 degré» a To­
ronto.

Uno dizaine du charpentier» do Le 
vis, une vingtaine de journalier» du 
.Saint-Fabien et plusieurs charre­
tier» Mont employé» à la construe* 
lion du ce» nouvuuux bât iments tem­
porales».

l'AlCOURS DU WAUON-SXPOS1TION.— 
l.o wagon-exposition do» produit»du 

! Nord Ouest cunudiou fera un voyage 
sur le chemin du Nord avant d’uller 

. au sud. Il devait être a Terrebonne 
; jeudi soir à sept heuros,pour y passer 
j 24 heure»; à Juliette, il urrivera A 
, 7.49 p. un le 19, et y restera jusqu'à 
6.26 p. m. lo 20 ; puis il partiru pour 
Saim-Ftdix de Valois, où il pasaera 
lu dimanche. Il arrivera à Berthicr 
h neuf heures, lundi lu 22 courant ; 
il y passera 24 heure», arrivant à

ma­
lle u-

ros, il continuera mi route jusqu’à 
Trois Bivière», où il arrête ru 2 jour». 
Fartant pour Huii*cun,le 26 courant, 
il y arrivora à Î.33 de l'après-midi. 
Après 24 heure» de séjour là, il nrri 
vera A Forment, lo 27, à 4.22, dan» 
l’après midi et y sojournui-a 24 heu­
res, arrivant à Quebec a sept heure» 
du soir, lu 28 courant ; il y passera 2 
jours.

LA POLICE DK MONTREAL. — Lo Vol i 
considérable qui vient d'être commis j 
A Montréal, cliox M. L -febvrc, pro j 
voquu lo- coinniontaiiu» des jour j 
n aux sur l’état du corps de polioe 
qui uo serait pas encore arrivé à lu 
perfection, au dire du no» frères. I u 
Monde prétend qu'il y a dan» le 
corps do la polico de» individu» qui 
ne méritent pas d’y être. Mais o'e.»t 
surtout le système qu’il blàmo. l*e» 
chef» n’ont pas l'autorité siiffl-ante, 
In surveillance et le contrôle font 
défaut ot do plus le nombre des 
hommes do police n’eat pas auffieant. 
Le Monde ajoute quo pour suppri­
mer le» orimea ou en diminuer le 
nombre il faudrait fuiro disparaître 
le» buvettes nocturne» qui s’étalent 
sons le nés de la police et en dépit 
de ht loi.

CHEMIN DE FER INCLINÉ. — Les 
plu..» du chemin do fer incliné au 
parc du Muni Royal, à Montreal, 
ont été eoumi» aux autoritée muni­
cipal. Ce chemin partira deegrtdine

y
. __ Mtlvi-

gnu le chemin du parc, et la \„tc 
eo trouvera a une auteur de 28 pué, 
environ. H y aura 6 uutie» a'i-ho- 
couduhn.nl h un enoriue bloc du nu 
,çonnerie enfonce dune la loire et ,j. 
tue sur la crête uo lu Monlagnc 
Dulà »ur environ 39 pieds lus b-*»-, 
-eroni posée» «ur le soi même pu,, 
deux uutroN urubu» conduiront au 
sommet.

A l’< xirémilo supérieure, il y timt 
la sullo des mucliihus couiuubnt p». 
norme tambour autour duquel n’eiitou 
era le câble de traction. C'u chemin 
e 1er mira 699 piud- du longueur ui 

18 pieds de largeur avec une doublu 
toiu Lu pin» grande buuiecr du 
puni aeru d'environ 48 pied» ai l'in- 
cliiiui»oii do doux pied- pur pied.

UHKVK KT MISERE. - TOU» If» ti^. 
►oraiMis (lu \\ uoKsockel sont uii grc» 
▼ . Aux filature» de Banville 35o 
ouvrière ont quitté lu travail, lundi, 
et mardi 259 ont auivi leur exemple
ce qui liai 1,500 uii très ouvrier» »un»
Hum I,

A Gloucester, sur une population 
ne 6 U'JO aines il y a 2,009 otivr.e1# 
guns ouvrage.

l’incendie DE URoOICLYN. — 
Iferaid, do Ncw-York, en pariant de 
l’incendie du l'o ‘ " (jtf jj,.00 
klyn. dit que, vu' lu lapidité avec 
laquelle lo fou s'oet propage, il 
étonnai il quu la moitié dus orphe­
lin» n'ait pas péri.

Ou dit ijii on a trouve douze cm 
davroB dan» le- décombres, mais il 
n y a encore rien d’autboutique.

MEURTRE A SAVANNAH.—Ull hom­
me du couleur nomme Alleu Aekow, 
a été ecioue, mercredi, dan» là 
pri-on de Savannah, Géorgie, sou- 
l'inculpaiion d’avoir a-su-smé, lundi 
eoir, u coups do hacbe son bouu-til» 
William ilurri-. A-kuw piéton I 
•F*’éii rentrant chez lui, il iivu.t sur 
pi i- dans la chumbro a couch r d<» 
sa fumai u un individu nommo duck 
Loft in. s'om j.iuuiit (l’uiiu hache, n 
en avait fruppé l'intrus ot l'avait 
du premier coup éteu lu sur lu par­
quet. Il » était ousiii ! u ucliai-au »ur 
"•* victiniu, mai- plus lard il »’o»t 
tipc-çu qu’un lic-u d'asMinimer 8<»n 
élliu-ini, il avait tué sou heau fila «qui 
donnait près de l'omlroit où Loffin 
était tombé.

— t o croup «t h.-» troubles du la 
orge et dus | ou mon» sônt traité» 

a We » iicuè- pur le baiima do Allen 
pour l.-s poiiiuons.

JEUNES O EN-, LICEZ CECI.—La Vol 
taie Felt CL,, do dar-hall, Michigan, 
offre «l'envoyer à i'u.-sai pour 39 
jour», leu. » célèbre- ceint tires «'‘loc- 
triques à toute» personnes, jeune» on 
vieilles, souffrant do débilité nor 
voiifo, porto do vitalité ut «lu foie, et 
aus»i du rhuinalienio, névralgie, pa- 
raly-ie et autre» inaladiu». On gu 
rua lit iu rétablissement complet du 
lu eunté, iu rigueur et la fori-o. Il n’y 
a doue aucun risque puisqu’on ae- 
coido 39 jours «fussai. Ecrivez leur 
du suite, et ou vou» enverra gratis, 
un catalogue illustré.

Le Dr. MacKat, bu fait fort do 
guérir toute» les maladies de lu pesa 
avec le» pi-éciuux suvons médici­
naux. lais pauvre» »cront guéris 
gratuitement à la pharmacie n«>u- 
vello, 42 rue lu Fubriqoe.

Demandez lu» savon» médici­
naux du Dr. Forraull qui gué»riK»iil 
toutes le» maladie»de la peau.

(/ivrognerie ou l’hubitudo dé» li­
queur» peuvont ètroguéries en pre­
nant lu Spcciliquo du Dr. Haines. 
On peut l’administrer dans une 

lasso «le café ou «le thé, A l’insu 
mémo «lu la personne qui lu prend ; 
il effectue lino guérison suro et per­
manente, soit quu le patient soit un 
buveur modéré ou un alml parla 
boisson.

Des millier» «l’ivrogne» sontdevo 
un» «lus hommes touipéruiit» s près 
avoir pris eu Spcciliquo dun» leur 
thé ou leur cafc, sans en avoir eu 
conscience, et aujourd’hui ils ci-oient 
qu’il» ont abandonné lu l*oi»»on de 
lotir propru volonté. J/ndministra- 
lion de co rcmèdo ne produit aucun 
effet nuisible. Losoure» sont garan­
ties Circulaires et témoignage» en­
voyé» gratis. Adressez :

Golden Specific Co.,
165 Baco St.

7 Oct.—6m. Cincinnati, O.

lotos
^ OF THC

C’Ml l’un des j-arfuras 1rs plus puisssnU 
el les pluspuraumonuquiaienl été prérsrés 
Une seule goutte sera ‘.ouvée »ufll-auu 
pour rarfumer un mouchoir ou même un» 
chambre. Ce parfum osl mis dans uu nou­
veau genre de bouteilles el est en vente 
chez tous les |*»rfumeurs et droguistos.

COMPAGNIE DAVIS & LAWRENCE
(8MLM A«mTS) 

MONTREAL
19 (K-c. «se

TOUJOURS
PRÊT

À MOFLAüKK
NOS DOULEF«8 

X.- -*• VI MR- J1ALADIES.

CE Virex LT StII UE 1 El)K

ttmttfci ““

'jm.

I

l’our I u-iigi- Interne et Kxlerno.
J.t J‘irrfi /*<ir *' Ann KlHer doit Inwivr «•• 
iihicr lit I», tnutrê Ifü Drtrdt»» ri Mon u fo­
in ri ». il»• mfntr <|iir tloti* I»* IVtirtil <l(W(llW 
M'ii-’ii, itHijiiir» j trié it t h<‘ • »*(/9,,vJi »«*•••»•■,f- 
no u i ih m» h» .»<-•;</• nt$ jim mollir*, null» mmj 
i mur j iiiiitr In /.’ • Mtiri*, h» » te ■ '*
IjiO ri.-nl liant In r i» O'- M'llilil'lifri lah tin», 
Il /»»«,. il. i. In lu.*» uhrii, (7k#/. iu •! i t.H- 
f'uls, II» /{hum» utnliiIM*. /«» yrito.n». lt 
.V, n high. • (*.t / i ul »c U /irururrr $»irtuul.

l'rij-, •‘Ot-, v.ïe r| JlOt Im Hum tri Ur.
DAVIS k LA WHENCE Ca. Limited.

Ac*-nu en »ro», MontréaL
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LB JOURNAL DE QUEBEC,—I'SRl
Ventes par le Bherif. ;

—Busèbe Moreau : contra JeanUapti*!» 
Linteau. Joseph Liuleau «I Honor** Linteau.

Saisi comme appartenant au dit Houor6
Linteau.

Un lot «le terre situe eu la paroi**" de 
Bainl-Aïubroise lie la jeun" lorralle, *t«* 200 
arpenta en euperline—avec le* bâtiment» 
dessus érigea.

Four être vendu à la i>ode de l’**gli*e . 
de la jnuroisse de Sa uit-Am bruise de la 
Jeune Lore lie, le ‘22e jour de décembre, à j 
dix heure» eveul-midi.

—Edouard Guay , contre Kdwaril-Gam- 
brie Beiuon et Ernest-William Henson.

Cinq lots de terre situes eu la paroisse 
de Saint Romuald d’Kiehemin—avec les 
bâtimeuts dessus couslruila.

Four être vendus à la purin de IVgli»" «le 
la paroisse de Kainl-Roiiiualii d’Krebeiuin, 
le 26e jour de décembre, à dix heures de 
l'avant-midi.

—Jules Lévesque; contra Alexis Le* 
clerc.

Tous les droits de préemption et toutes 
les améliorations que ledit defendeur a sur 
un lot de teire situe dans le Üe rang du 
township Fonégamouek. de 4 arpents et 
4 perches de front sur 28 arpents de pro. 
fondeur—avec les moulins à farine, A scie 
et toutes les autres bâtiments dessus cou* 
slruils.

Four être vendus au bureau d’enregistre­
ment du comté de Kainouraska, au village 
de Kamouraska, le 26e jour de décembre, 
à onze heures de l'avant-midi.

—Dame AUire Humain, veuve de leu 
François Hoy ; contre dame Karah-Mary 
Miller, épousé de Albert-Pierre Lépine.

Un emplacement situé en le quartier 
Montcalm de la cité de Québec, situé au 
coin des rues d'Artigny et Saint-Patrice, 
de 24*21 pieds en superlicie—avec les bâti­
ments dessus construits.

Pour être vendu au bureau du shérif, 
en la cité de Québec, le 29e jour de dé­
cembre, à dix heures du matin.

—La Société de Prêts et Placements de 
Quebec . contre dame Catherine Berrigun, 
épousa de John Ord Mann.

Un emplacement situe en le quartier 
Champlain de la cité de Québec, rue 
Champlain, de 69 pieds do front sur 42 
pieds de prolondeur—avec les bâtiments 
dessus construits.

Pour être vendu au bureau du shérif, en 
lu cité de Québec, le 26e jour de décem­
bre, à dix heures du malin.

—Dame Eleauor Herrald, veuve de feu 
Waller Douglas ; contre The St-Lawrence 
Steam Navigation Company.

Six lots de terre et de grève, situés en la

Earoiase de Sainl-Josepn de Lévis—avec l**s 
Aliments et quais construits sur les dits 

lots et ci-devant ernnu sous le nom de ma­
nufacture de produits chimique.

Pour être vendus A iu porte do l'église 
de la paroisse de Saint-Joseph de Lévis, le 
29e jour de décembre, A dix heures du 
matin.

HEUHK DK LA MAHKK HAUTE.
Déc Matin. Soir.

H. M. h. a
Lundi..................15 4—50 5—U
Mardi.................. 16 5-35 5—56
Mercredi.............17 6—H» 6—35
i.audi ............  16 6—52 7—08
Vendredi..........-19 7—23 7—41
Samedi.............. 20 7—57 8—1C
Dimanche...........21 8—32 8—48

Le courant continue à monter 45 minutes 
après la marée haute.

PHASE OK LA LUMK.
Nouvelle lune, mercredi, le 17 décembre, 

à 8 heures 39 m. du matin.

BULLETIN COMMERCIAL.
ACTIONS DK BANQUES, K I C 

Samedi, 20 déc., I heure P. M.

ACTIONS.

h
a 

b â II * *

M toque de Montréal.iqui 
l)o Ontario.
Do du Peuple.........
Do Moleou..............
Do Toronto........ ...
Do Jacques-Cartier.
Do Marchands........
Do Uuébvc..............
Dj uuton.................
Do Commerce.........
Do Exclutii*-,d.:<m.
Do Impérial-)..........
Do Fédérale............
Do Nationale...........
Ote. du Tél. Montréal 

(dernier :i mol*).... 
Cle.diiTel.de la Pula.

(dernier a mol*)----
Oie. de Nav.KIchelteu 
Cliemtn A L.Cité, tau 
Ote. du Uux do Mont 
Cauada Cotton Co. 
k/le.d’AMH. Royale C'a. 
Cle. des Cnars Ur- 

balnsdela liasse • 
Aes. «te q. contre to K 
wle.de laTrav. I-Avt» 
’ eCL, «iorulor8o.nl».Ote. utl tius deOwéliei!
U'iehec HtearasnlpCo 
Hupiété de Prêts et 

Placement* de Qué. 
tSootélé do Conntruc- 

tlon de* Artiaaus... 
i hem 1 n AlJ*se* de ta 

rue tüüuUJean, 1 au 
Chem de Fer du Pa-

etflquo ......... .J, de For Hatnt-Paul,
M.etM........... .....

Hnelété do Cous. Per.
de uuét-cc..............

Cle des Terres du
Nord Ouest.............

CTe de (Viton d«* Pon­
dit*....................................

I»!
1UO

VI
VI

liai
LS

100
tu*
ton
VI

mu
IIM
lui
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4»
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Actions de Rauque» achetée» sur marge 
C. fl. BU H HOUGH S, 

Courtier «l'Action» de Banques et
Agoni Financier, 

Bureau: 107„ rue BAinl-Pierw, 
Vis-ù-vis 1a Banque de Québec.

New-York, 19 déc., 11 a. ni.—Or améri­
cain, 4.85$. Change Sterling, 4.81$

Liverpool, 19 déc. 11.30 a. ni.—Coton 
lourd el sans changement.

MAHCJ1R DK UHUS,
Montréal, 18 dec. 18*4.

Extra Supérieure..... .......... r'S 70 a 3 80
Extra Nupertlne....................
Fancy......................................
Extra du printemps.............
tiapertine...................... ....... «
Forte d« boulanger manu.»..
Forte de boulanger lurnèr.)..
Fine........................................
Moyenne.*»*.«. ..................
Pollards ............................ ...
En sacs, Ontario «moyenne).

Do (extra du printemps).
Do (euperline).................  1 45
Do marque de ville.... 2 15

3 60 
3 45 
3 35 
3 20 
8 7o

00
90
70
50
70
65

a 3 60 
a 3 45 
n 3 40 
a 3 25 
a 3 80 
a 4 25 
a 3 00 
a 2 80 
a 2 60
•-J
>i 1
a 1 
a 2

Porc lourd et sans changement. 
Saindoux sans changement.

Compile de 11 (iairllt ne el l'oinintr-
••Irl.V, de Londres, du I su *2 dec.

aHKIVfc» n* MC*H* .
Wan Ira6iu is), Hambourg, *28 nov. 
Loui»e, Hindu1, *29 uov 
Nket.ui, Gibraltar. 22 nov 
Indiana. *• Icelwood, 29 uov.
Van outer, Fleetwood, 30 nov.
Clyde. New poil. Idée, via Queeuslowo.

AUHIVfcM UK MUNTIttAU
Lake Winnipeg (S), Liverpool, I dec 
Vurselzen (*). Anvers, 29 nov.
Drouniug Louise. Bueno* Ayres, 30 ocl. 
Demie, Buenos Ayres, 24 oc .
Mariner, Bueno* Ayr***. 24 ocl.
Jes Kin-hin. Buenos Awes, *2 » ocl. 
Alamo, Bahia. 29 ocl.

AKKIVt UK HAseSHlAC.
Kighty-tlve, Bio Janeiro 1 nov.

AKH1VM DR UAeea.
Bonnie Mary, Pernambuco, 10 nov.

'lomiiwuro d»-a snoonoei oouvoUe

Cadeaux de Noel pour 
sieuis. — D. Morgan.

dames et mes-

Excellente occasion pour acheter des 
fuurrures—G. K. Henfrew et Cie.

Ctdeanx de Noél.—G. Seifert.

Un nouveau bouquet.—Compagnie Davis 
el Lawrence.

La Compagnie «l'Assurance North Bri* 
lish and Mercantile.—John Laird.

U sauté ett la richesse.—J. J. Veblon.

$500 de récompense.—J. J. Veldon.

Pam Killer.

Le ver solitaire,—Ueywood el Cie. 

sirop Mimant de madaïuo Winslow.

Ilémorrboides.—Dr SwaynMcl Fils.

Lu Panacée de Brown |»our les familles.

Lu Santé «st la Kl*
chetse t

B RAI N

reté oar son pouvoir agiUeul est étonnant. 
La Panacée «Je Brown pour les familles 
étant reconnue comme le grand reu.è • 
pour soulager la douleur el doubler 1s ib a* 
de tout elixir ou Uniment dans le mon le, 
devrait se trouver dans toutes les UMÜ«e» 
artn d'en faire muge au be>om, |*arce que 
c'est Lieu le meilleur remède qui exulv 
deus le momie |«>ur les douleurs dans l’ee- 
tontac appelée* crauqie*, et tou* les genres 
de douleurs. Il u*l eu vente ches tous les 
Irqguiste# A 24 contins la bouteille, 

rjivtv. 1884. *712

AVIS AUX MERES I
Etes-vous troublées s nuit et tenues 

•veillées par les souffrances et les gémisse­
ments d’un enfant qui ta»! ses dents f
S’il en «»•• ainsi. a:l>*i chercher tout «le 
suite une i Otilolile «lu SIUüP CALMANT 
DK Muta WINSLOW. 8a valeur est in­
appréciable. Il soulagera le pauvre petit 
malade immédiatement. Vous («ouvet 
compter sur ce réméré mères, il ne |»eul 
vous ir«<nt|>er. Il guérit la dyssenlcrio et 
la diarrhée, regularise l'estomac et Us in­
testins, guérit les «‘cliques protluiles *«ar les 
vents, réduit l'inll.inimalion, et donue du 
ton et de l'energie à tout le système Le 
Fiuor ADouctssAKr tut madamk Winslow
K»l K 1RS BNVANTS A l’aOK DR LA MCNTITIUN
est agréable au goût et c'est la prescription 
d'une des nourrira* les plus auoieunes et 
lea plus habile* « t mé«lecins eu même 
temps 'les Etats-Unis

li est en vente cbes tous les droguistes 
dans 1s monde eutier. Pru : 8b oants la 
bouteille.

Hémorrhoideb—Symptomefl et Guérison.
Les symptémes sont la moiteur, comme 

la tranfpirabou, la démangeaison intense, 
acerue car le fiolUim'til, très «loulutiraux 
surtout la nuit, comme si «les vers grouil­
laient au roc tu ni ; et d'autre* partioa en #tmt 
quei(|tiesf"is affectée». Si on n"ghg«« cet I 
« tut il | eut en résulter «les coils«'<iueiices , 
tresséri'-us * L'ONGl K.NTDKSWAYNK 
est un remède agréable et sêr. Ile*! aussi 
recommande |*iur i**» Parties» la l*< «nan- 
geaiscu, les ll**l)e‘S, la Calvitie, les Kr«**v. 
p-M-s, I* * Ulcères, et |«>ur loi:te» les nia- j 
ladies de la ihau. Envoyer par la malle 
50 connus. J bott-s. fl.25, («n timbres;. 
Adresser P* HWaVNK et i*'li.h, Plut*- 
delphie, iVnsylvauie.

kn vente «bel ie» drogvitsiisi
té tuin 1883. S36-I2m

KLECTHIGITK.—De tous les appareils 
électro -galvaniques connus aujourd’hui, 
les médecins et les électriciens en général 
admettent aujourd'hui «pie les sachets Ho- 
ward, «le la CoaqMignie Galvanique Amé- 
ricame sont les meilleurs engins électro 
que*, attendu qu’un sachet ou appareil 
peut s’adapter à une partie quelconque du 
corps, ce qui ne t«eu( e«* dirt* d’aucun autre. 
Voir l’annonce dans mie nuire colonne de

Le traitement du Dr K. G. WKM pour | Ce journal •—Electric Gazette. 
s Nei fs et le Cerveau o*l un s|R*citi (un . 5 0cl. 1883, 527-8m
nanti pour l’Hyslerie, le Vertige, les Con- I

et
garanti pour „ 
vulsions, les Accès, la Névralgie, le Mal 1 
le Tète, la Prostration Nerveuse, cauwe ' 
par l'usage «le l'alcohol ou «lu tabac, les > 
insomnies, la dépression mentale, leramol-1 
iissemenl «lu cerveau amenant la folie et 
comluisant â la misère et 1 la mort, lu vieil­
lesse prématurée, la migraine, l'airaiblisse- 
inent, les )>erle* involontaires causées par 
le travail excessif^du c»*rveau ou «Jesexces. 
chaque boite contient nu traitement |>our 
un mois. $1.00 li boite, ou six boites pour ! 
$5.00, envoyées (>ar la malle sur reception ; 
ht prix payes d’avance.

MHS C4M13T1SS038 «4K NX BOITKt) 
Guériront tous les cas possibles. Avec j 
chaque ortlre que nous recevrons jwur six 
Imites, aecouqmgne des $5, nous en**er- | 
rons à l’acheteur notre garantie pur écrit 
(ie rembourser l'agent si lo traitement, 
n'eflectuo pas une guérison. Les garanties 
ne sont données quo par

.1. J. VKLDON,
Chimiste et Droguiste.

Seul Agent, j 
122, rue Saiut-Jo*oph, Sainl-Hocli.

Québec.
6 déc. 1684. 624*1‘2m

Naissance
Le 17 courant, madame Kugène Blan­

chard, née Déry. a mis au monde unu tille.

Vente par ennui
• a W -a^ •*

GUINDE VENTE I L'ENCHÈRE
Sot 11 l a

FETE DE NOEL !
ANNONI K SI'KI'.IAI.K

MM MAMIAM KT Cia «ml re<;u iiistruc* ! 
lion d<>

0. DUQÜET, ûouyer»
Qui a riuti'iiiiou de «lemolir la utaisoii qu'il ; 
occupe et «la reconstruite «leux beaux éta­
blissements, d'offrir à l’enchère publique 
aou
Mdg!iilit|iio HMorliiueiil «l'nrliclos Hd 

ItUtll goùl»
Comprenant une riche calleclion de Mon­
tre» «l'or, Montres «l'argent, Montres d’or

Cour dames, Bijtml-ries, Horloge» d<* mar­
re, Anneaux, Diamant» « t autres Pierre» 

précieuses
La collection bien connu" «l'Arg«‘Utérie, 

«lu célèbre "luhlisfcciueiii de Meriilan.
Lunettes Mannes et Lunette* «l'Opéra de 

la plu» belle qualité.
lies arrangements spéciaux seront lad* 

pour le* «lames «ini assisteront â celle vente.
M. Duquel «tesire taire connaître au 

public «jue celle vente lia pas «lu tout lo 
même caractère que ht veute annuelle or­
dinaire. Celle vente continuera jusqu’à ce 
qu'il ail «lispoké «le tout l'assortiment.

D"s siege* conlortahle* seront «lonil«'* 
aux dames et l«,ur I»re*eu«e u lu \fille d« 
l’après-iui'li e*l respectueuse lient solli­
cite').

C. DUQl KT.
La vêttle JKUH, In 18, à 2 heures 

et à 7 heur^ I*. M.
A J. MAMIAM KT Cie,

K. et G.
13 déc. 1884. 637

TAPIS
KT

ARTICLKS ü’tMKI BUCMKJiT !

TAl’IS BHUXKU.KS BVHANTINR.
Les meilleurs Bruxelles. 5 laim *
Bruxelles pour chambres à coucher.
lapis 'tapisserie, difformités qualités.
Tapis d'p.scaliers, Natt«*s.
IN'scentes de lits, Mattings
PiéUits, L'*noleuius. «lillerents prix
Étoiles à Itideauv y compris l«-s dernières 

nouveautés en Tapis-erie Arahi. Me«lici, 
Tapisserie Indienne, Velours Chambor«L 
etc., etc.

Hideaux de Danielle Mhik'.s d écrit».
Derniers dessins artistiques en lait de 

Hi leaUX «le d**ntelle «le couleurs.
Hainh * et Lliaiues eu cuivre pour rolov-r 

les rideaux.
Les plus nouveaux genres en fait ‘le 

llouleaux A Hi'iiélre, en bois, cuivre, •*l«,.1 
tous complets el à des prix extn'iinmienl 
bas.

Haguelle» en cuivre et nrg«*nlces pour 
escaliers.

Liis et Berceaux en fer «'t en cuivre.
MalHats a ressorti en crin et libre.
Oreillers «n Traversin* en plumes.
gdf^Dans ce déjiarteiiienl hUs-m«.*nlionné 

vous y trouvent une grand" variété très 
N-chercliée.

(jLOVKK, FUY KT ribs

Cadeaux de Noel !
REDUCTION SPECIALE

De* prix do v^nU1 aucomptautpondant lo* Fôtrs

A BAZAR EUROPEEN !
(!e* réductions imitent sur le prix des Brace et s eu Diamants, l'.ping.i** a pas*'1 

umnivrie d'or. Médaillons, Anneaux, Bijouieri«‘* d'or lin. IVu'Iaut* d'«»reill« s, Kpmgles 
pour ectiarpos, Gollier*. Boulons 4 poignets, ttrueineiit» «le Golli'T* ,
KPIMiLES 4 PtSSKNENTKKIK D'.tltliBXT KT (OLLIKItS !

Ayant l’intention «Je fairu de grands 
changements «tans leur local, au commen­
cement «le l.i nouvelle année, offrent en ce 
moment Gil"t* en Sealskin, Mouton de 
Perse el Aslracan pour dames, Manteaux 

A»,Aiv ■ k t ' doublés en Imirr.ires, Collerettes. Maii-
Ile 115 CO III IM! IIM î chons et Chapeaux, Gants |»our messi«uirs, 

, , Chaiteaux •-> Collets eu Fourrur*»». Hobes
Nous |>uierons cette somme pour tout cas . Sleigh Habits en Fourrure», etc , à «les 
maladie du foie, dyspepsie, mal de tôle, ™ 1 (|H Q

MAHCHE DK NEW-YOHK. 19 d e
Coton ferme el sans changement.
Farine lourde ; reçu 19,001) barils, ventes 

12,000 barils $2.30 A $2.85 *»our la supé­
rieure de l'Etat et de l'Ouest.

Farine de seigle ferme, de $3.25 à 3 60.
Blé, reçu9,000 minois; ventes496,000 

mmots ; n. 2 rouge 79$o à 79 5-8c.
S«.ngle lounlel nominal.
Mais clos ferme ; reçus I I3,0f)0 minois , 

ventes, 176.ÜOU minot*. de 47c à 56$c |»our 
ie mêlé, et 46 3-Ha 1 52$o ponr le nouveau.

Orge lourd.
Avoine ferme; itçu 9.000 minois; 

éétttss 35,000 minoi*. «ie 3‘2c à 33c pour la 
■êléa de l'ouest, et de 34c à 37c pour la
blanche de l'oaast.

de
indigestion, consomption on constipation 
que nous ne |tourrons guérir avec I*i- 
iules Végétale* du Dr West pour le lui", 
quand les directions auront "t" strict«*in'‘iit , 
Suivies. Elles sont purement végétale» "l 
ne munquenl jamais «le donner satisfaction 
partout $<• pilules recourt rbïs "ti sucre ' 
contenues «lans de grandes boites pour ‘2 > , 
cents Kn vente cher tous lu* droguistes, j 
prenez garde aux contrefaçons et aux imi­
tations. Les véritables sont manufacturées 
Roulement par JOHN C. WKST FT Cie,
« L«î8 Fabricant» de Pilule», «81 et 83, rue 
King East, Toronto, Ontario, Il en «‘si 
envoyé gratuitement pour «;s»ai par Sa 
malle sur réception d'uno eslouipille de 3 
cent». Vendue* pur

J. J. VELDON,
Chimiste et Droguiste,

Seul Agent,
122, rue Saint Joseph, Sainl-Hoch,

• Québec.
6 déc. 1884. 625-1211)

LE VER SOLITAIRE.
Un savent Allemand éminent a décou­

vert récemment dans un extrait «le racine 
un «péctllqu* absolu |«our le ver solitaire.

Ce remède est agréable au goût, et ne 
répugne pas au patient, mais il exerce un 
effet tout particulier sur le ver solitaire qui 
abandonne sa victime et abandonne son 
empire d'une maniera naturelle et facile, et 
disparaît tout entier quaiul il est encore vi­
vant.

(In uMeciu a employé ce »)*‘Cili«|ue 
• latts, «i» le 490 cas, sans manquer une 
s.'jle .ois de faire déguerpir le ver tout en- 
litjr. Le succès est garanti. On n'exige 
rien avant que le ver n'ait été éloigné uv«*e 
la tète. Envoyer des eslampilhvt pour la 
cirvuluire et les prescriptions.

IIBYWOOl) KT fie.
19 Park Place, New-\««rk|

H. Y. DR VG Co.,
ihênmtrs,

En vue des grande» ojiération» faites 
avec votie compagnie depuis plusieurs an­
née», me |»*imettret vou* de ino servir «ta 
noui de votre coin|*agnie comme réference 
en ce qui conc«»rne votre r"S|K>nsabilité. 
Une réponse proin|de olihgera.

Voir*?, etc.,
U BY WOOD HT Cie.

Mil HE Y WOOD ET l ie.,
Meuiturs,

Votre faveur de co jour est reçue. Vous 
êtes libres de vous serv ir de nous comme 
réference eu aucun temps. Nous ne pou­
vons que «lésirer avoir uu millier de prati- 
«|u*s que mm» |m)Uitioiis recommander 
pour obtenir a votre maison de* jiaiements 
prompts «t «les relations loyales.

Iles|iectueu«emcni.
N Y. ItltUG GO ,

16, Murray Street.
N Y., 14 mai 1*81.
14 IttiL 1*84 3^4-'2m_________

Annonce nouvelle 
EXCELLENTE OCCASION

FOUB ACHETER DK8

FOI RKIREM GLOVER, FRY El C“
P(it|(la|tt loR FftfN ^euleMbllt î Offrent aussi en ce moment à INK 
rrnanni Ir" _ GRANDE REDUCTION la balance ;do

leurs
RANTEâlX LT BüNNLTERUS

imitorb-s comme modèles eet automne. 
doiiusnl ainsi »1 l’acheteur l'avantage de 
fuire «les présents aussi utiles que lashm- 
iidbles pour
Noel et lo Jour l’An

Des arrangenumts s|* < iau.\ oui été laits 
pour fournir lus Indiennes «‘t Etoffes à 
Holies, excellentes en .pialil" et de plus à 
«les prix raisonnables et très convenables 
comme présents pour cette saison.

| Un choix recherché en Collets d«‘ «len* 
[ telle. Fichus «I autres articles «le fantaisie. 
! Soies, Salins, Velours,Peluche*et autres 
1 Nouveauté* pour Hobes de Diners «ff «le 
; Soirées.

G. K. RENFREW ET G"

prix
19

qui u" pourront être répétés, 
déc. IM14. 651

CADEAUX DE NOEL
Kl IH*

JOUR 1)1. L’AN !
Nous avons lait «b's REDUC­

TIONS SPECIALES dans les Mar- 
cliandises suivantes, savoir :
Etoffes à Hobes, Indiennes, 

Hllbans, Dentelles,
Cravates, Foulards,

Cants, Mitaines,
Bonneteries de fantaisie, 

Etc., etc.
lapis «le Tables et Couverture» 

«le Piano*.
Riches Huleaux en Fouit». 
Etoffes à Hideaux eu grande va­

riété.
Fêle» paur chassis en cuivre et 

en ebene, avec Animaux el Appa­
reil» complets.

Baguette» et Tapis d'escalier». 
Tapis Bruxelles, Tapisserie et 

Impérial.
Foyer# "il Bruxelles "t Nettes 

poor portes.
Tapis Napier et Tapis de co«ro. 
Les ineilleu-s Pp-isrl# et Lino­

léum anglais.
Lits «*ii cuivr" et en fer. 
Couchettes -t Berceaux en 1er 

dans toutes le» grandeur», 
i.haises pliantes, Literie», etc.

BEHAN BROTHERS

GLOVER
lu .léc. nuit.

FRY ET Oie
63U

SPÉCIALITÉS
AU

BAZAR EUROPEEN
COUTEAUX A DKSSKHT et l’Ol’H LE 

FOlSH)N,
FLATKAUX A BOUTEILLES DE LI- 

QU K U HS et «l«« FA H FU MH, en laque, 
nickel et verre coujie.

VASES KN EMAIL KT F LAQUÉS. 
HORLOGES « EASEL. •
PORCELAIN BS l)K DRESDE et LI­

MOGES.
FOUETS POUR CAVALIERS et CHAH- 

SKUR8.

G. SEIFERT,
/M/AA h'V/KIl'EKN,

SI, rue 1.6 Pftfcriquf-
IJ oct. 18*4 522

16 déc. 18H4 G 43

REPOS ET CONFORT
POUR CEUX (Jt l SOU FF R EM l
L% Panacée de Brown pour les familles
n's |>a» «l'egal pour soulager la douleur, 
intérieure ou extérieure ; elle gm-nl le» 
douleur» au cêlé, «lan» le do-ou d «listes 
intestins, le mal de gorge, le rhumatisme, 
le mat de dent», et toutes sortes de maux. 
BUe agite le sang avec la plu* grande sù-

PKiiUli

I.K COHI'S ICI,NS l'KTITK IILOUKK 
en twe* d brun a été perdu, samedi après- 
midi, devant I- magasin de M. %. Paquet. 
La personne qui l’a trouvé obligerait beau­
coup en le rapportant à ce bureau.

15 dec. 1884. 638

ECOU DES ARTS ET DE DESSIN
(lté é timbre

Directeurs: — MM. Jamks Cahuki., Iv E.
Tacuk, J. F. Pxachv et Cvm. Duqiiki'.

L’OUVERTURE de cette écolo se lent 
JEUDI, le 27 du Mourant, à SEPT heure*, 
«lan» la ni' ine bâtisse occupée l’hiver der­
nier, vis-i-vis l" marche Moulialm, rue 
Saint-Jean, porto voisino «lu niuga»ni de 
M. S. Read.

Tous ceux qui désirent suivre l-s Ciiurs 
dec-lie ECOLE GRATUITE «levronl se 
la ire inscrira à cette séance.

Les Professeurs soul : M John Camh«ki.i., 
pour I*) «lo»*in mécanique M. Jui.ks Tacmk, 
cour l«- dessin a mam levee et d'orn«'inen- 
talion . M C. K. Gauvim, pour la des»in 
un. au.* appli«|uée â U consirucli«'n et aux 
art» industriels eu gém-ral.

J. N DUyUBT, 
Seerétsire-Gerant.

22 uov. 1884. 601

LA NATURE DE L UI ILE 
de Pel rôle ordinaire, canadienne 
et iinn-ricauie. • «-t «I-* couvrir 
d'une couche épaisse «le saleté- 
la mèche des lamp"». De In !’«■• 
chnppcmenl de g.l/s deleler*:» "l 
de luui'-e qui ii«irc’S»«-nl la che­
miné" «les lampes <1 |H'iièlteiil 
jii»<pio dans I**# poumons de* 
pei sjiine-t qui habit* lit «■• mai­
son.

Tocs ces désavantages n’« vis- 
pus avec

L’Huile Ahtrnlf de Prall
Sa couihustion e»t paifaite. 

Deiiiau<iez-la à votre marchand

c. i>t:vi:ri.ey,
Agent General.

68$, rue Saint-Pierre.

16 il'-o. 188 1. 641

«> l'on m*

...$''2 00 
... 6 00 
... IU.Q0

r», Gou­
rer* eu 
Moite* à

Et sur les nouveautés artist uiue* en argent solide ci-après d'-sigm-es, qu 
trouve qu'au BA/Alt El'IHH'KEN.

MONTRES SUISSES eu or do |8 carats, ouvertes, depuis...........................
MONTRE* M’ISSF.S en urgent solide, ouvertes, depuis.............................
MONTRES WALTHAM, ouvertes, Slein-Wm ter*, «Ispui*...........................
MONTRES Kl GIN et SPRINGFIELD, à des prix egalement bu*
Plateaux en cuivre solide, lirossi*, Gadre» pour photographie». CliainhOc 

leaux â papier, Plateaux en Irène, etc. Tambour*, Ta ml «ou ri ne», etc En* 
ebèue et eu bois d'olive. Un" grande variété d'articles en cuir, comprenant 
Cigares «>t â Cigarette», Boites à Carias, etc.

•louelNs Poii|ié(kN vt Jeux !
England ns»ortim«*nt «le Jeux et «le Jouet* est pll'erl «\ de* prix moiler •*, duu» le 

but d'ea disposer «-elle saison ; «le imMue qu’un assortiment «I" (’.auin-s d»- quai.lé extra 
pour «lames et messieurs.

BAZAR EUROPÉEN DK G.SEIFERT
*faiit<‘«vlllc. rue la» Piibi’Uiisf» lit.

16 décembre 1884. C4‘2-6*

CADEAUX DE NOEL
POUR

l)ATI 1)8 KT MEMMIISVklM ï

CAPUCHONS
PIIIR RAKCIIKIt A LA KAQIKTTE OU MISSE» KN TIMWGANK !

,||«; VIENS DK RECEVOIR QUELQUES Cl H VKRIURKS DU LAINE A NEC 
bordure "il couleur» «les d"s.»ins l«*s plu» nouveaux "t les plu» a la mo te poui < a|11,1 ' s 
d’hiver. G'e*t l'article l*« plus convenable pour «Hre donii" « n (.ADFAUX > " 
au--*i un cran I assortiment «lo Drap» que ja vendrai à très bon iiiarcln*.

D. MO R (J a fs
T A I LLi: r 84 .

|9 décembre 1884. 649

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE

I

/llll‘l

Contre le* Feu et sur la Vie
Cfnir Ghiérate I)itvt:(v"i‘*.'—/i/'/.l///''/ /■'* ''

Capital autorisé - - TROIS MILLIONS rte LOUIS-STERLING 
Fonds accumulés - VINQT-NEUt' MILLIONS do.PIASTRES 
Actif en Canada................ NEUF CENT MILLE PIASTRES

Lo souwign-, comme agent de .1-h-i.l ".iii| . • • -, "n-"d-. contmm* d'*»- 
nurer presque toute* '■ort"* d" propre:) » « t mu ' handi* •» • »«> 1 "d. «•»* ta»* l,‘s
plu» bas.

rertes r»^gk*<*s avec proitipinimli' « l lilM*rnlilff**
JOHN LAIRD, Agent,

J 1 U, /'«-/« ,V<nui-U»»/’/'» . (Jm'JtCfi.
631 -1mKi décembre 1881

:

n • r ' 1 •• vw » ."x ' ' ” ,7/*l • » - - -
ln/WIIIIOGMtrJaerroMre.-Lasmili-guérD-uuit.H iiHltll rien ."Ip.Indre.

U^Bcoulemeot# anelrn. un réeoi.t» 30 ans DK si 'CCI.s V . t «lan< ^ '* ^
ÎSL,«SÏ?n" un «» * FARTS ch#. ». ritBHK. I harné-. 101. rs. UchaliM. »aenMMar«l# nHOU

Dépôt cil"* MM. Lvvits. SON» A fâi. 386, rue Saint-Paul. Mmdr. ■

SPffOULATION.
Gomme 1 targes nous acceptons aussi bas 

«|ue 1111 |>ar crut sur les stocks ou un ceu- 
; tin par mmol sur les grains, et nous ram- 
1 plis>on» tous le» contrat* sur lo sysiêuie 
' «l'ordre arrêté, ce qui lait que les perle*
, «e«seul a la limiie «lo la marge, maigre que 
j "-s Kiiilrnl# jouissent de prolit «au* limites.

\ n m ÿ 'u lit*lit leru lü parls, $25, '25 part»,
1 * <ll, 5li pans, ou $16 uehèléra HMH) minois 

d" grain», $56, 5666 mliiol», etc , etc. 
Malgré que nous prenions une nussi faible 
marge, non» ne croyons pas uvi*able «le se 

I uor « une aussi étroite limites et nous re- 
•-omuiandous qu’un" marge d au moins $7 
par part ou 7 contins pur niiimi soit mise.

Le* cotation» «le» bureaux «i'Kchaug" «le 
Moutn-al «-t d" New-York, et «lu bureau «le 
commerce d" Ghicago sont continuellement 
reçus tous les jour* depuis lüa. tu ju-qu'à 
3 .il) p m. et sont uiarques sur des tableaux 
A mesure qu'elle» arrivent. Dos livge* sur 
les «'Otât ions sont uuhsi gardé» comme r< I* - 
relire* Les lettres d" cha«|Ue jour sur le 
inurehé sont en vue auss.tél reçu"» «le nos 
ügt-uis. Nous recevons le Srw-Yutk Ere- 
ni'ij / Dus t. ürupfuc, Wall Street N*us. elle 
lit raid, ainsi «loiiiiant aux parti* interassi-» 
toutes le* facilités pour information.

A ceux <|ui ne sont pa» familier» avee la 
*l«eculaliou el qui aimeraient â *|**'0Uler sur 
une (N'iite échelle, nous offrons i«*s sugges­
tions miiv autos : choisisse/ <lo la lisle «b s 
stocks «lo New-York ou los grams ou l« a 
provision» sur h* marche do Chicago, ce 
qin* vous \ t>ii!«•/ acheter on voudra et don- 
lie/votre ordie Notre <-oiiimi*si"ii pour 
achi'l'T «ni veinh-o «>»l 3/H parc-ni (t/16 
chaque c«\tè| qui es! ajout*- au prix du »lo k 
ou «lu grain, par exemple, m vou* donne/ 
uu ordre «l'aolu-ler 25 parts do Lake Shore 
quand le prix est «le 101, nous ajoutons lu 
commission,«d remplisHon» l’ordroùtOl 3/8 
net, et tous prolits uu-dessus de ce ch dire 
o*l â vou». Si le prix «le Lake SlmraII1011U) 
a 102 3/8 vous avez (au $25, tt[â I0J 3/8, $:>(), 
•a ainsi d*- suite sans limite jusqu'à ce quo 
vous doiiuu / l'onlra «le clore \ otru contrat, 
quand nous vous r«-metloii» votre marge et 
vos piotil* de suite

Si cc|MMidaul. aptes i'achut, le prix au 
lieu d*- mouler, haïsse ni-qu'â Did 3/8 voire 
$25 est |K'i«1u, fl moins que vous ayez mis 
une autre marge en temps. Si vous ache­
té/. 7006 mmols do bl" a Sa coutiii» .eus 
pouvez lo faire avec $.'U «l«* marge, c ost-à- 
dire, I ceuliii par iiiinol, si le prix «lu bl" 
monte à 87 eeiitiu» vous pouvez luire $46 
d« protil, s'il monte â 90 contins vous pou- 
ve/faire $106. s’il baissait à 84 couii 1» 
vous pouvez mettra un autre cauliii, c'e.d- 
ù-ilire, $20 de plu» «le marge «m vous pou­
vez cl«ira à $20 «le perte, ainsi 1" moula ut 
rhque osl toujour* limité, tandis que |« » 
pu.Ills peuvent m« iiniltiplier san» limite. 
Vous pouvez cl n- une transaction «Il au­
cun lemps et régler au prix du marché; 
ainsi offrant d"» IuciIiImh jusqu'ici mroiuius 
aux uch leurs «*n dehors de New-York el 
de Ghicago.

Privilege achoiés «-il aucun temps. Os 
contrats dov iemiei'l d" (dus en plu» popu- 
(<iu t-» dans le monde de la spéculation.

Aucun intérêt n'est chargé sur achats sur 
marge lait» dans notre bureau, 

i Comme mentionne» plus liant, il est 
mieux <6« partir avec un dcp«4l d'au moins 

I fl ou $3 par part, ou 7 uu 3 contins par 
I a itiol sur le grain, parce «pm les parts 
I acln-té» à 1111$ pourraient baisser à 160$,
: ju-tennmt a»»> / bas pour "puis«-r la uiurgo 
1 de $1 par part, et apres cela renioutor jus 
' qu'â 104 «q 103, 100$ ayant été le plus br».
1 Si le slot k monte <l" suit*' t par cent est 
; aussi bon que 30

Non» prenons «le* ordre» arrêtés depuis 
5 pari» eu montant, et dan» I"» grain» de­
puis .500 minois en montant, le lard depuis 
2a quarts «-u montant, saindoux .5060 livre* 
eu montant, et nous exécutons le» gros 

i onlres par no# agents à New-York et à 
I Chicago sur un" marge «le 5 ••/, soiibmue, 

«l'ai rè» le» règliMiwiiH orduiuiioH des tran­
saction* <l" courtier» sur le liurauu d'U- 
« hang" .1 New-York, «'t le hure ni «leCoin- 
mere*) 1) 1 ihictigo.

De» occasion» *" prés«'nloiii coiistam- 
meut do chaque cM", le» |«rix ••l.iu' luujuurs 
en liau* «• ou «-il baisse, *1 h*» stock* sont 
tranquilles, soit, le bl". la b!" «l'unie, le 
laid ou le saindoux sont iras actif» ou vice- 
versa, ainsi, ceux qui jugent le marché 
cor roc lein "il l, peuvent tou|our» trouver une 
occasion d" luire de l'argent. Si le» va­
leurs sont «mi baisse, v«uis proliiez pour 
vciidre court. »i en hausse pour acheter : 
••Ile* ne peuvent aller que «le deux ma- 

i uièra», aboi ignorant ie* avautug"* d'in- 
formation « t le choix do la valeur, le» chan­
ces sont égale*.

Ceux «pu soni «Jejâ familiers avec la spé- 
culaliou savent exactement quoi lare, à 
ceux la nous n’a von» qu'à dire «pie nous ac­
ceptons des onlres pour acheter ou vi-ndre 
aucun slot l« actif en lois «b- > a lui) parts 
ou les grniii;- ou provisions sur line marge 
de 1 par cent OU plus a leur choix . que 
iuiii» exécutons l«-î> onln-s «le suit** ei ut- 
l"iidoii» jusqu'à l'épuisement complet <6- la 
marge avant de vomira Les marges «loi- 
v«-nl être payée» en donnant l'ordre.

Notre bureau e*t toujours ouvert pour 
raccoinmodalion du public

G. II. BURROUGHS ET Cm.,
Vis-à-vis la Banque de Québec, 

105 et 107, rue Saint-Pierre, Québec, 
et 62, rue Sunll-au-Mulolot.

18 «léc. 1884. 646

l)r lllzéur Pelletier
Kx-ililerue de l’Ilôpilal «le la Manne,

302, rue Suint-Jeun, (vit à-vit de Vf 
ghtf St Mathieu.)

Conduit étions gratuites de midi à une 
heure.

18 in.v 1*84. 594-1 m p

ELIXIR
Prepare pir le« f*«nra de l'Ilt* 

pilai <11 Sacro C<r>ir.

D-x |«erxonnes oui 
rciinai»‘« m) lc»/'if«/e* 
joirijultvee da II • !• nr 
DAHAUT n I"’ il''i't 
l».«* a sc purgL-i «le- 

|.|M clic» en «a I lu-- in 
Hllt-s ne cragii'Ht tu 
le «li^'iAt ni la t.itigii'-. 
l'Ifre que, a r<qq»osé 
des autres puigaul», 

relut—c> n'opèrâ laen que lorsqu’il est pris aver «le 
lions Miment» <-t «!»•< Mutons fortifiante*, t.-llc* 
«iu>- vin, <afé, tW. Qi k an rlwlsit, |h«ui »«• purger, 
rberireet le repu qui lui cinviennent le ma ux 
sek.n m-s ocruj alion* La f.itigm- de h purgation 
étant i-omplstem'-nt .innulA- parlVffet de la benne 
alimentation enwloyée, on »«• déride «Minent à 
reroHimencer autant que r. la e»t nere*saire.

Pnx en France : B-.lt*-. 5 fr. et 2 fr. 5(k
•tWUHt* Util IOVTU LC» NOM»*.» rMtHMACIB»

Dépôt chez MM. Lyma.v, Soi»» A l.o. 3"6 
no- Saint-Paul. Montraal

.14» a ! 188 4 2.u;-2lp»

Eau.Poodres .0
:£?

■<■/

A#

nraûuistes.

En
vint*

30 avril 11'*

Droguutts, 
'Pharmaciens, 

Parfumeurs elCoiffeu rs

•»4-'l*

AGENTS demandes

On demande des AGENTS pour v«-u b" 
la nouvelle MACHINE A FABRIQUER 
DUS TAPIS PELUCHES uv«v brevet. 
Jainai* il n'a ♦ le el! rt 1 «I* • ugent» uu ar­
ticle tl'uue vent" plus fa«::l", Pour le» «le- 
tail» *'a«lre»»er a

R. W. ROSS, 
Guelph, Oulara-.

2 dée. 1814 617-liu-mjs

Pepsine BouM
iFoiimuls M le CURVISAIU »

«’.c Vin. d*un goût très ajîféabl*-. ■ -i 
employ»! ave- To plus grand »..««- 
depuis irento an», dans !*•» ca»d«*
•wifsin. AAtnuiflics. nu^rc »■ appétit.

DIGESTIONS LENTES *t Ftüîll'LS 
et autre» «rottbleu «l« 1 ' Hiu stio»
La PWBINS notlDAtriT ta p .f-d t

f»t ég i emc-llt recui uii.aiek " «UUi* ! 
même» «%a».
HOTTOT-BO'JOAULT, Victori», r f»*t’ ‘

39avril 1884 •24i»-1f«

Chloroaa, Anémia, LymphaUama

SIROP E DRAGÉES
•u Protolodar* de Far ____ _

de GILLE
Ancien inUrnn dts HôplUni de Pari*
Gcs préparalloriH »<*nt « |;«h»c.-* »"}o«ird'b»it 

au premier rang «te* ferrugttn-ux 
eiTt'tellc»rampiiut-nt toute»b-s* -ae iimiis 
uxtge* !) par la tliérapeulbpi" 'pureté. aolebtUte, InultèrebUtU*.

1.«!» produits n’ont aucune *av" r « -a 
greabic et loir c-u; plot n offre aucun do» 
troubles gastrique!- et abdoinliiaux j u 
résultent générale*).est «le lusagw u«.»
preparations ferruiiliieuaex __

Le public, poar Us ton-
trefaçons ne devra accepter «lueL/»'.

flacouxtfont ton eilquetb-sV lT r 
portent la stguature cl-conlre ; J
Vmuiu Détail : Phu O ELLE. 66. r. do bévraa 

dm t toutes 1st boseos PSsfauo/*»

| FLINIRALBI MINE FKRRUGINKUX. 
(.«- loniipt" |>ius»u:it r*«niin-tiluaiit par 

•• l r qu'il centa-iil, jouit d'une grande 
,.|L iciiécontra rap|anr.n»*(!)neiil lu -ajug; 
t, pu I’"Ibumuoi qm *'y irouv«« en 'lis»»)- 

liitioii, c'»*»t «.u.- nourriiura »ub*tanlielle 
| inliniUi üit • r« l'i-rabli) a ions le» extrait* «le 
j IKI-Uf.
I i- n v« nl" chez I"* | hannacicns **t au Ih*- 
: rouim *!•» ; Hôpital »Ju Sacre (ÿ»ur, Que-
i le u
I 28 eov Li84. Cl‘2

MàDICINI
I ' .ut do gorqi, CxiinottonH 

«i.-Voix Intbiiunidli nt il* b« bou­
cha. MauvaiKO lialnine. Ei(*i»|xm- 
rucioiix enlisés pur I ompiol «lu 
Mhiciiio ou l'ahu-, «lu Tubnn. —

I .e.- 11 Um PABTILLE8 «G*
1)1.1 11 AN 4>i S»l d. IlcrlliotIci. itilier 
tur I tlututtte /» titnslurt Atlti OftHAN,
<>.. irmsc « n s Pint Pru : 2 fr 60
It Muladieadermtomnc "tdM 

intetttins. Mumpio d'appèttt. Dl- 
UoUiont péiiitib--' Aigreur». Ren­
voi*. Coloiiie», etc. Suire -I*-
l'ASTILI.r.S el l-< POUDRES d* 
PATI.RHON au S At <ir Uitiuudi rl 
V!■* !>••«I* il «•-» Iiir l'ttiquftt. 11 tlfn»- 
fur» H (A PD «t le hmtre isl (tu fluw- 
«errement frin(»i|i PithHti 2 fr 60 
- Pnutlres 6 fr.
Ill Appauvrissement du »ana. 

rAvree. MalHdie» nerveuaee. Tel-
bb-1*0 do I t Million, furr liMm»
■bi VIN .I BELLINI a» «Juiuquiiu et
i'.' l"inlo :£>'4«r tur l etlfiusltt Is Ui»t- 
!.. fArAPO et le Timbre 'Atctsj du 9ou- 
,• rnrmsnt Prim»ii - Pru 4 fr

à Parts eWt AJ h DETlil. PkirRMWa
L r m «• «■• l-ll «MM !■ * |kw,*"f. A

'Kl a r.l I »* t > 4 » I1-

30 Avril 1664. *245-U*

inrttKiMttttMKKOtnrKttttinn.......
B MALADIES n«v BRONCHES R a u GORGE
B I/:A»*»r*.«VtMrrA»*. fV^nWeeAe, Aaf-wnyFr) ]

; SIROP.. PATE -VAUOUELIN |
J l-tni» |'|i**SI,r.«1e«'l*ry e»tout**PliennerSe» j S v.jiitrtsi P8- Lavltlettt A WeUo»
Bmwmwmiimi.......

20 oct. 1884. 354-llp*

;

!

I
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#200.00 !>]•; PRIME
hUH

L’ACHAT D’UN PIANO !
Ayant In • l ac |tilMtion •!«** KpameilS#» 

,a,': ...... • U» I.) nom de I*»;
d , Mi...- .Mil',. rue-Saint Joan *1 
"hi sums'.*- M-.. 7/.t7«* haute-villa,
V I UK If iwi; »-II* *l - . M A
«iiin.h» iiiloimon» nm» mm* '•> *'t 

>.;.t . .. u tc.il qu** vHi-fc Ih I*ji inn J>ro 
i I,,11. 1100» Ii«n»|iof0*fuu* "I »“ g" •*" "°» 
u .Juiis noire nouveau l.loc <to * rue
ban.I Je*n 0

i.11k | ioliions -II; crtln occasion |»oui 
nci i h nu» am»» nl a lout*»* personne» 

.Jéaif 'iu»*'*» 'o **' procurer un h «II Piano, 
un ll.iiuioiiaini on iiim lionne Vue him» â 
«.(.mill .1 mi" linini'UWi reduction.- beau* 
funi, au ,|«*»h(ju» .le la vafoui r»'**l 1»*. qua 
,1, 0111* AUJOURD'HUI un 1er MAI pro 
. ham, in.uti vendrons A ii'iniporlu quell 
P l utlu ,1 écouler ol de diminuer autant 
..no i,ora sh pourra noire grand assortiment 
,naiil lo .l.'tin na*' umnl hi pour cola uoul 
vendrons «I*'*

CÉLÈBRES PIANOS CARRÉS
7 l*.l neuve», hois 'le rose, charpente »li 
for, K«rmitiHi pom cinq ans 

sliULBMKN I $250 00 
*450.00

PIANOS DROITS
i.harpi'iiie > 'i lei. ;i corde*. »uperbsacltsa, 
„ i lout - a iiuéliorâlioii» moderne# 
ij iianlis pom ciin| mi*

K( I I MKM *260.00 Pnxordiueii*
*450.00

* HARMONIUMS
Hulfitl Ahyaui mil. yer iioir, 5 octave» el 
I, j.mix (Tuiunln )->ur clii'i ans

-Kl I.KMKNT *06.00 J'rU ordinaire 
«125.00 .

MA HINES A COUDRB

Pru ordiBtir#

g ai untie» pour eirn| 
,, au ilcasous de» pm

Mmlieui'- qualit* •*. 
atiK. Veiulue» u '.ill 
ounnus.

Id \ M)s ei '!AllM< i.NIL'MS d« seconder 
in».a», d.-pu ■ *16.00 mi montant

A<;<.< illli . l Ilhl'A ItATIUNH d# Pianos. 
II ,i •iimjimn-, Ui , ie* .1 .gll».*» el de ’out 
i nn. i.entK de mu», pie quelconque Auntu 
lie; Illation de Ma. hlm- il coudre

ItiiHNAKIi ALLAIRE,
h'ditturs dr Musique,

N., n, rue .le la Fabrique,

a Mpi 1884 *65)
guèluo.

• -y3**

mm*
■ ■

1 —:* ;

FABRIQUE
D’OUVRAOKH

EN CUIVRE, FONTE, ETC
DE QUÉBEC

A.M9LS0LLAKD
70, rue Balnt-Joan,

(haute-villa.)

«TFF.mN bt nsruLimi m

DIVERS SYSTEMES DE

HA/AK ANNUKIi
•K L#

Société Chirilable tins Iluqie.H CuOio
liquet <le Qiiélmc

koi» IK I<AYI<ONAC< i.K
Sun Honneur lf Luufauint Gouverneur 

,!/</* son.

(.<• piihlic f*l re-peclli- otemmil ml I I..'
<|nu ce l.u/ar en I ivonr d** ori Imiin» ri d a 1 
.iillnij.-b •!« i'IIohi in' d*-» llÉ,v«*rnnd< » l**.iiui » 
«lu la Ehuiil" du Québec, »• tiendra. loi 
NKl F UKl.KMlilfF, 'i le»Jour» tuivuni*.
» l»SAIJ,K l)K l.'INNTN LT CANADIEN, 
rue Kami Jean, huuto-villo.

Lo» personnes «yani quelque» articio» a j 
o|h ir»onl pi n oK.le loki'iivoyor >i niekilammi . 
J. A. Anrtil, II. liolduo, .1 I). Hroi b#rj", J 
L. A. Lannon, T. Uiu|*ai» D Dionne, .1. II. 
h'ournier, N. (««-ruiain, P. (iourdeau, II. 
Loi tu., J. T. luschoreau, J. Touran«uau H 
,1. Tnhsier.

VI. sdaniMs K Beaudet. L Hilodeuii, K. 
\. li-rlintrm-l, IL B- L#tgrnin, P. D. Blois, 
I*. Jolicuur, J. sheliyn «tl IL To»»i.*r. pu-».. 
doro.it il la lablo de» rul'rait;lii»aoaioiil».

Pur ordre,
lt( M» ALI K L D» MAIll ION Y.

Kecrelaiie,
8. C. D Ci. Q

Il nov. 11*4. bVè

BAZAR DU PATRONAGI
A',.-': l’aulorivalion do monsieu1 I A• I ni- 

nisliuti'iir te i.a/ur annuel eu laveur d* 
Il n’ai vu-«lu PulroiiaKO »ou\rir«i le l!l .IAN- 
VI hit pue lia.ii.

i.i-ux <|di veulent rehaiissiir I éclat et 
conliilmer .l'avance ait succès de ..t buttai 
sonl re-pecluijusnilieiil pii » d'udre.sser 
leur- ollrui.de» aux diune» orgauisalrice» 
ou au soussigné.
Iaiuk Noiiik Daok i>k (.‘cé.iikc—Madame 

Pli .Inlici ii! et Mile Mmin.
Taiiik SrK.pAMii.ia—MebdainesJ. Boclioii, 

Vuilluiicourt et Lh Lép.ne,
Taki k SI*Jkam-Baki i»ia—(Table de l‘Ou- 

rroir—M* hduinos Ci LosloloW, I. lia- 
/m. A.,Beliiii«er cl II. Malouin.

Taiilk Si-Johki'II—Mlle M. (Liutluer, lie s. 
dames .1. Tourungoau, .1. Hardy, P. X. 
BerliiiKuelto et P. O. Vallerund.

Tami.k Kt-Hocii—Mmlame B. Delaware et 
madame Vv« N. Oormuiu.

Taui.k. St-Sai vkuh—Mesdames Pra Auger, 
P. X. Iliron, (L (luiin A. Martineau. 

Iaiu k St-Louis—(Oiners et Haïralchis-e- 
titenis)—Mesdames L. Bilodeau, A 
liaciue, A. Boucher et Mlle K. Elouli

Les eai tes pour les diners »eron' vendues 
d'ici au l'J janvier prochain, ulin de per­
mettre aux dûmes de lu tahle Sl-Loui» d< 
donner A ces agapes de la charité tout l'é 
clai possible.

Th. <î. BOULKAU, P‘».
SUoct. 1884. 5Ü6

LE CALENDRIER
DU DIOCESE DE QUEBEC

HAZELTON

Répondant aux gouts artistiques les plus recherchés
Sm ééikiêur—Têucàt nmrftm—Solidité à foute 4pmu* étoUk ptr 

m itmi tkrit é'*rpérk*M.

rau

1885
PUBLIÉS PAR AUGUSTIN COTÉ ET C"

le seul indiquant la date de la solennité des Quarante-Heures 
en chaque paroisse et le seul approuvé par Mgr l’Archevèque de 
Québec.

Kn registre coq formé m fit à Patte da Parlement du Caaada qui protège la propriété lit

NEW-JERSEY IMO

PREMIER PRIX !

NEW-YORK 1883

PRIX!

PHILADELPHIE 1876

OIPLOME D'HONNEUR
«T

MEDAILLE OE MERITE

liuu X, Groupe 1. üoc. «alm.

Mte- S’adresser, poor la ?eote «a gros, k (Jnéboc, au n° N, roe do Port, en face dn b n rein de Poote.

EN DEPOT CHEZ LA PLUPART DES LIBRAIRES A QUEBEC..

'VffsLi

Nem-Lifa and Vigor

UFe
or THE
BGAH
jsa

l’nient
idlM.IPfVl* full

Tills rut show» ths
Howard Klcrtrir

AMI)

Mailletic Shielt
ns a|.|>Ht-.lov.'r ilio KLI 
ne) h Hiiti Nervo-» liai
cm.lers. Tno or.ly ap 

t.lianco niatlu tl.ui 
fits every |.urt ..I 
II..- IwHly, ui.d th" 
only m... neoded t< 
POSITIVKLV CCH» 
Hldiii')l>l».'»»«
l( 1»«* Il IIIMllAIII
O y » I» e |> m I m
the worst .uses u
Nt'iuliial Weak 
ne»», ItaliMii» 
(Ion, Inmotiti
ey, mi.l i.fi Dits 
eHN4Ni.(lii| Weak 
ne»»of tl»- l’rlwk 
éàeilllul Or.-tuuàT*

A LÀ VAPR17R,
A L’AIR CHAUD,

A L'EAU CHAUDIÎ

Kl ' 1*1 *< lit 13 DH MACtlINK A VAI’BUH,
iMftLRS Ü'AJUSTAtîB, JOINTH.

cciVBKs i*ui;h i.JAHS,

'I Fei). Wl. IKÎtl.)
MHN, from < srly Imllscn-lioii. lu, l. 
i.n.l full to iitiuin alrenglli.

MMmi.lC AlJKI* MFN ofivulnck rij-or, uttrtbut 
(ni! tl 1" the procre*» of >esrs 

Hh- VI' *TIIKU. Wll' K and MAID, siiff. rliur fma» 
iVu.ikle \\ r.il.it".*, Nervous Ili-lilltty un.l oltn-rull 
i.u-iiiK, will iln.l il I lie only cur.!

To on., mill nil we s»y tlmt flu* Shield give» « luo 
nr:d ni.l it. u imii.rnl vvi.v

WITHOUT BKl’UUINU TUB STo.M.U II 
M urn.tiled One Year, Mini (lie livif 

appltuiiee nnt«le.
Illii-tr-it. .1 l>»ii.|.lilet,TIIKF.K TYPES OF MKN, 

ol«<> l*uiu|.hlel for Ladles "lily, sunt on re, lift cH 
tv, sealed; unsealed, LUKE

American Galvanic Co.,
nrnnrci i»-« w«di»«n n«„ < iii. ngcUr f (ÜtOl 110J ('liealnul Ml., IMiDh.

OkHLFii

fail i a9ft iUçanai « nvec 
u. iitériauM

Ut nu ilUurs

L'^talilmaeiuiMit » t. iijcui*» un #tock de

i AI JES UK VAJ’EI R,
Soui’Ariw >ptii.niquKs,

Soil'll'tv DAIÜtÉT,
L: rtiitvLiTé^ UK bouilleurs, eio.,

ll'YAlX KID PLUMd,
IVMPBS,

So'.PAPL- UK Sl’KKTK,
UlbUM,

J Adams a kohi.n
Sr.Rra.TriNs, oU%,

TcTADX kn ro.NTK.
Tlbp.s k> !

i L Ki A ÜOBblNAtaONS «II I'oht. ,
SotirAl'RS .lN.,t:i. !

î > t'PAPKs u’ammét VMRT ICALKs,
J CT AUX Ul KSU (depuis f j . •-« j'jv j 

qu'u 4 )oucr» de diaan .•<,

Vruvaux do repat uiioixit . v> outén
kYOll l)b.0i*U .

i*r Des plomhmni •. ii.i* "i « totqouf ^ 
prêts à MUsIiire ioa . < mu u. a*»

tr iiAia 1UU SO

ACADEMIE
M

CHARLESBOURG I
L'KNTBEK DKS KLftVKS «urn lieu, 

LUNDI, l«« I'll KM I KM SKPTKMBKK.
Les vastes salies du nouveau Couvent 

permeltenl de recevoir un grand nombre 
de |.ensionnaires, qui y trouveront un *«’>• 
lotir agrealil", vu la beauté du site, l'air 
pur et salubre do la eanqiagne.

Les récréations, promenades et autres 
e*ercic«’s sont régi**» et proprt*s ù conserver 
la santé des enlanls. Ku tout et partout, 
elles sonl >ous la direction des Religieuses 
qui, en sViron.unt de les Taire avancer dans 
les sciences, s'appliquent surtout à les for­
mer h la piété et A orner leurs cœurs de 
toutes le* vertus.

L'enseignement se donne duns les deux 
langues et toutes i»*uvenl suivre les classes 
anglaises sans qu'elles aient rien de plus A 
paver.

lai musiiiue (piano), le dessin, la brode- 
1 rie, etc , s'enseignent A celles qui te dési- 
I rent, mais toutes doivent s'appliquer prin*
: cipalement A la couture, au tricot et autres 

ouvrages utiles.
L«*s élèves sonl admises en tout temps 

de l'année. Aucune déduction n'est faite 
i pour utie absence de quelques jours.

I<* costume est noir et uni et chaque en- 
i Tant doit être pourvue de tout ce qui est 

nécessaire
| Pension, (Mtr mois..................... ~$.V(H)

Musique.......................................  2.00
Dessin........................................  0.50
Blanchissage..............................   0.60
Lit, (couchette et sommier) un an. t.So 

Bon Pasteur, Québec,
ce • août 18*4. 419

Pommes ! Pommes ! I 
Pommes ! ! !

UNE BONNE AFF*IBFiclu,Lts INOUÏ ETC*
79, rue Queen,

du

LIGNK Ai J,AN
Sous contrat avec lus gouvernements 

Canudit et de Terruneuve pour le 
transport d«*s

Tl ailes ranadiennes et Rftt Ki alk-Lnis

1885—Arrangcmonls d hivor—1885

Les lignes «le cette compagnie se com­
posent des vapeurs en fer à double engin 
suivants, construits sur la Clyde. Ils con- 
tiennent des compartiments A l’épreuve de 
l’eau, sont sans rivaux pour la force, la ra­
pidité cl le confort, sont équ.jiés u»ec 
tou ici les améliorations modernes que 
l’expérience pratique a pu suggérer, et 
tous ont effectué les plus rapides traver­
sées dont il soit fait mention dans les an­
nales maritimes.

Steamers. Ton- Commandantt
naq‘.

NUVIIHA N......... 61 IM) (en construction).
CAHTIIAGENIANMM (en construction).
PAIIISIAN.......... ..5400 Lapt. .1. Wylie.
SA li HI NIA N...... -4650 Lt. Smith, MNH.
/>DLM£S/.ltf......4100(;npt. B. Brown.
SAHMATIAN.........™00 Capl. J Graham.
CIHCASSIAN......4000 Capt. Ilichardsou
PF NU IA N.........3400 t^ipt. Hitc.hie.
NOVA SCOTIAN-MQO Capt. H- Wylte.
CASPIAN..........-32(H) Lt. H.Barrett,MNH
HA NO VFItlAN......4000 Lt Thompson, MNM
SI HUMAN*.......... 4600 Capt. M. P. Moore.
NO H WFGIAN.......3531 Capt. J.U. Stephen.
Ill II KH N IA N......... 3440 Capt. MacNicol.
AUSrillAN ........ 2700 Capt. .1 Amlniry.
N ESTONIAN*......2700 Capt. I). .1. .lames
PÜUSSIAN.........30(H)Capt. A McDougull.
SI A NIH NA VIAN.~'Mm Capt. .1. Park.
U UE NO S A YHEANm)() Capt. .las. Scott.
COHEAN..... a......4000 Cupt.C.J. Meniios.
GIlECIAN...........«3600Capt. Legalluis.
VA N110HA N.......3150 Capt. M. Carruthers
CAN AMAN ........ 20(H) (.apt. John Kerr.
PlllüNICIAN.......2H0)Capt. John Brown.
WAUiENSIAN....2000 Capt. NV. Dalziell.
LUC EH NE............ 22(H) Capt. NV. S. Main.
NEWNO UNO LA A/M 500 Capt. M y !ms.
AC A OIA N.............1350 Capt. F. McGrath.
La voie la plus courte sur mer entre l'Ame- 

rùjue el t'Europe, la traversée s'effec­
tuant en cinq jours seulement d'un 

continent à l'autre.

LKS VAPKL'HS BU SKMVICK
DK U HALLE IRE LIVERPOOL

Oe
Halifax

ü

LUNETTES—B. LAURENCE
IfOndres, Angleterre, No 63, H«tton Garden

Le .' '’lire opticien et occuliste de Londres, Angleterre, M. LAL'MANCK, u nommé

TI. 4»£20. 8EIFER I’, bijoutiei*,
HAUTS-VILLE, HUE LA KABKIQUE,

SON AGENTA QUEBEC.
C/mt/ur <ril sera l'objet d'un examen sjtécinl et lis Lunettes seront pourvues de 

Lentilles les plus convenables à la condition île chaque œil.
Et comme uucune occasion pins favorable ne sera offerte aux |iersonne* dont I 

vue n’est pas égale, d’avoir des lunettes convenables, nous avons conliunce que l'on 
saura en prolit<*r.

IX dec. 18X4. 048

CHARLES COTE
(Gradue de iTimer.-il - Iwivalf

i IMPRIMERIE CENERAtE A.COTE ET C
6, rue 4u Fort, haute-vUtc.

Médecin

Steamers.

PoLYNKSIAN...
Pkhuvum....
Sahuinun.....
8ahmatian...m
Paiiisiam.........
Circassia* ....

Ile
Portland

Jeudi. 
27 iiu\.

11 déc.

25 déc.

He
Ha Honore

Mur.li.

2 déc. 

10 déc.

30 déc.

Ohirurgier
Hauto-vil!< ruo , r .lais, 24

28 avril 1883. 2II

EN VENTE
Melin* dit steamer naufragé Amsterdam, 

A Gas|M' :
3 caisses, 1,600 verges, VKLOUHS DE 

SOIE, légèrement endommagés, qui noirs 
u été consignés pour être vendus immédia­
tement.

J. et NV. HEU).
5 sept. 1884. 467

FINS ARTICLES EN CUIVRE
STYLES BT DESSINS

ORMOULU ET ROCOCO !
—CONSISTANT KU—

f) % % DO
DIVIN OFFICII PISflTAlVDI

RACltlqUE PMRAGKND1 

A CI.KMO PMUN INCIÆ QUKBKCKMRIS 

.iuxla Sancla* Itumanac Eccles» Kegula» 

ANNO

S 835

Samedi 
2!) nov. 

0 déc. 
13 liée. 
20 dec. 
27 déc. 

3 Jau.
PAMTANT DK HALIFAX A DEUX 

heures P. M ,
ou à l'arrivée du train du chemin de fer 

Intercolonial venant de l'()ut*ot.
Prix du passage de Quéh<?c via Ha­

lifax :
Cabine..................$62 65. f.78 (h) et #88.00

Suivant les accommodements.
Intermédiain*....................................a 40.00
Entrepont ..-................... Au plus lias prix.

L«*s vapeurs du service de la malle de
Liverpool, Queenstown, Saint-Jean. 

T.-N., Baltimore ol Halifax,

GIHANDOI.K8, MOUG1KS.
CADKK8 A PHOTOGRAPHIE», 

POTS A FLBUH8,
PLATEAUX A CARTER, 

GUERIDONS POUR LETTRES
ET JOURNAUX. ETC., ETC.

VENANT l/ÈTHE REÇUS CHU

a. SEIFERT,
BAZAR EUROPEEN

Superiorimi de mandate et auctoritât#.

t^T Km v. rite chez le« «*diteurt-ÜBpii
ne i.. > seulement. Pnx V5 cenlins l’exem
■< wre. eeinida'il

•ur :».t . j ir l.i poste, accompagne* 
In 11 » !'.i "ii \p di.-ru sans frais b 

tir» •.î>r- i \ i: *» tire*, (. .iiandé».
Q !• b*o .’J aoiit I8v4 440

34, rue
Québec. 30 juil 1884

La Fibriqw.
409-Hui iêmai

BISSET FRERE,
afGANICIENS ET FONOEURS '

Rue Saint-Vaiier

COLLECTION
UK

MANUSCRITS
contknax r

LETTRES, MEMOIRES
KT

tUTRES DOCUMENTS HISTORIQUES
ItKI.ATIKS A LA

NOUVELLE-FRANCE
^ IKCIKILU» AUX AhCHIVKS Ut I.A l'HOVINCK D 

vus:un;, uc cuciés a t.'kriiA.viKH.
I
• His en ordre ei édités tous les auspices de la 

Législature de (Juéhec, avec laide, e>c.

De.
Liverpool Steamer. He

Baltimore
He

Halifax

Mardi, Mardi, Lundi,
4 uov. Nova Scotian 28 nov- 1 déc.

18 •• IIanovkh UN- 5) déc. 1 j #i
2 déc. Caspian........ 23 •• pj ••

16 •• Nova Scotian 6 jun 12 janv.

SK NV !C K b K GLASGOW
He Ile He

Glasgow Steamers. Dost on. Portland

Samedi. Lundi.
14 nov. Ai >1 hian..... .............. 1 déc.
15) “ SCAM'INAN ian C déc. ...........
28 •• I'hussian...... .......... . 15 déc.

3 dec. Siberian ...... 23 déc. ...........

QUÉBEC

MANUFACTURIERS
Cet ouvrage, se rattachant particulière- 

n«nt it une e|K>que excessivement i mères- 
mute de notre histoire, est destiné ,i jei.tr 
me vive lumière sur les premiers établis 

D’Kogms do Marine et .)«• L.K:oinotives, j -ement*! de U colonie, sur l’idee qm am- 
Bouilleurs, Ouvrages de Chemins de for, nail nos aïeux, dans tes luttes iacessantm 
Gastanèties et Cornue*». Tayaux el Purttt- / |U’il# ont livrées aux peuplades sauvage? 
caleurs. Pre*«e- llydrauliquss et 4. vis, I ÎU *V8C les Kuts d.t la Nouvolle-Angle 
Medlines 4 Broyer, Ustensiles de Brasse, j terre jn.ur U possession du Nouveau-Monde, 
rte. Roues Ki.iuliii et tou» les gaaras I N ce t»Ge d s'iuq>osc à l'attention sérieuse 
d'Ouvntfes d<* F» ges, Broyeurs poSW la A ^ homme» nutruits qm Hudieut l'h^tou-e 
Pulpe, Ouvrages eu Acier, etc . ois. ? *u Caneda et cherchent à se reudre compte

LK VA PEU M HIENVENU, do 373 ton­
neaux, avec ses Chaloupes et acc ssoires 
ayant deux engins à basse pressiou, D.a- 
mètredu cylindre. 24 pouces, longueur du 
piston 6 pieds.

Ca bateau est bien amenage |K>ur trans­
porter des passugers cl du fret 

Pour de plus amples informations s'a­
dresser au bureau de la Compagnie, quai 
Sainl-Audré.

30 mai 1484.

A. GABOUHY, 
Secrétai ru 

31'

LONDRES, E.C»,
Seront heureux de oorrsapondre avec 

des producteurs, marefcands si sapsrt*- 
tsteui s de Pommes, en vus du ooamsrss 
d'automne et du printemps.

Ils donneront aussi les ftellltte 
ntires aux pratiques qui exiffsvswt 
avalises.

10 Juillet Itei. 41

Ou ne j*eul retenir sa chambre 
sans en remettre le prix .('avance.

Il y a à bord de chaque nuVtre un 
médecin.

Des billets de connaissement pour la 
traversée sont donnes à Liverpool et aux 
port* du Continent pour tous les points du 
Canada et des Etals de l'Ouest.

Pour de plus amples informations s’a­
dresser 4

ALLANS. MAE KT Cl»..
Agent*.

27 nov. 1^4 CU)

SEL GEMME EN BLOCS
Pour les bain» d'eau sab*e, aussi |*>ur clie 
aux et bêles à cornes.

J. et W. MED»,
Hue Saint-Peul, Quéhac.

19 Juin 1914. 349

Poêles doublet*. Pod.es de cuisina.

Cette manufacture possédé de 299.099 4 
300,JH) modèle» que l'on peut examiner en 
tout temps

Il juin 1884. 335

LE VOLEUR ILLUSTRE
Le plus ancien (57 année*! et le plus popu­
laire des recueils parisiens à lion marché 
(3lruncs)>aran : 52 n** richement illustres, 
avec table et couverture annuelle») vient 
dscott'* dncer l.i publication d’un roman 
noiu moins <■;. ou vaut que dramatique ;

LA TULIPE NOIRE
par Alexandre Dumas, dont le succès s pris 
.lès »on début des prcqiorlions inusitée*.

Le Voleur, compose* comme son nom l’in­
dique Je la fleur de* journaux, recueils et 

j livres nouveaux, butinée à coup* de ci- 
seaux, est le résumé le plus intéressant et 
le plu* complet du mouvement littéraire 
contemporain.

Bureaux A Pans, rue des £ainl-Pères,30. 
Nota.—Lm fonds peuvent être adressés 

I par mandai sur le Poet-office de Londres.
17 Ma 1184. 144

Je» moindres incidents qui uni influe .-ur
notre destinée.

Ia presse l’a recueilli avec enihousiasme 
în en appréfiant la haute valeur. L'ac- 
sued qui a été fait au premier volume qui 
vient d* [Miralire nous garantit le succès 
Je tout l'ouvrage.

Le deuxième volume est en \ente chez
a soussigné.

N. S. HARDY, 
Libraire,

Basse-Ville, Québec.
14 ose 1994. 417

MONTRÉAL 1880:

OEUX DIPLOMES O’NONNEOI ET PREMIER PRM EXTRA
au datant de «nos M compétiteurs, sans sxoapüoo

OFFICIEL
EXPOSITION DE LA PUISSANCE, MONTRÉAL. I8H0

Grand piano carré A trois cordes.
HAEELTON FKEKKS, N.-Y. 

18(40
Montréal, Province de Québec 

EXPOSITION DE LA PUISSANCE 
La Comité Permanent de l'Kx|«sition 

décerne es D1PLOMK à MM* Haaelton 
Frères 1L-Y., pour piano droit, pour 
nebeass, pureté, qualité chantante, délies- 
tests et puissance du son gtvac toucha 
élastique et excellence de construction.

L. H. Masses, (‘résident. 
Passa— LklAsk,
H. C bTirasoM,

Sec. conjoints.

1890
Montréal, Proxrlaon de Qaétes

EXPOSITION DK LA PUISSANCE 
Le Comité Permanent de i'Bxpoaitlon 

décerne ce DI PLOMB à KM. Haaslton 
Frère— N.-Y.* pour le meilleur piano 
oarre a (rois cordes, pour supériorité du 
son, du méosnisme et de le fabricnltou au 
deaaun de tous Lan oompatiteuvm.

L. U. Masson. Présida—, 
Guoasas LaciAai,
9. C. STKvaaso».

Mac. conjoint*.
ipen_________

dans Is alas— X. Le piano Aib—rt Wabar, dé Be w-York, était eu nombre .fo* 
oompétileurs du même groupe et de la même section, las pianos HAZBLTON n’é. 
taïaut pas aux expositions de Montréal de 1811 et 1892.

A part 1— ptart— esrréa, Je visas de recevoir un assortiment considérable de 
PLANOë DROITS qai aat été axamlnéa et admirée par I— sommités musicales, 4 Mont­
réal.

Les artistes si tes aebsteors seul spécialement invitée 4 venir les examiner eux-

L,. E. N. PRATTE,
IMPORTATEUR DE PIANOS

No 1676, RUE NOTRE-DAME

7 m Ilot

(PRÈS DB L'ÉOLISB NOTRB-DAMK)

MOITTHEAL
tend da Planes s>

88'. 371

AUCUNE HUILE N’EST AUSSI BONNE
QUE LA

LARDINE DE McCOLL
POUR

Lubrifior tous les goures de machines.

Avant d’acheter demandez les prix pour les diverses 
huiles :

Huile à Cylindre,
Huile ù Harnais,

“ Wool Oil, ”
<t Bolt Cutting Oil, »

Huile pour Machines, etc.

McColl Bros et Cie
TORONTO, ONTARIO

9 novembre 1884. 572-l2m-)0juil.

J.&W.KElDl
v PABIKQtrfNT A I.Et'R

ETABLISÜBMCXT DK LOiLLTTE.
TOIITKS SOMRS es

Papiers, Feutre {tour toiture, lambriasagf 
et plsnchor, Cnrlon*. Papier do 

tentures et Papier 4 en- 
velopjic* ;

A CELUI DE PONT-ROUGE,

des Papiors de pulpe de bois et de paille

Us Importent et vendent des papiers êtres 
gère, matériaux de reliure ci pa­

pier de tentures.
—AU—U—

Effets de Marine, Métaux, etc.

AVIS.
Le Journal de Québec

MT MK VBJTTJE OKU

M. B BLAND, 294, n— al tateug Saint* 
Jean.

MH. DROUIN at PRRRB, 99, ma Balat, 
Joseph, Saint-Bach.

Ils achètent an ^plus haut prix

etefftms. papier de rebat et
lux.

• ter. 1994. Cl

du
ebé vieille toile i voile, vieux cordage 

tea vieux me

PATENTS

Drap b vendre.
Une consignulion d'Eloffe* do gofii |»oiir 

hsbillemenls, consistant en Diagonals, 
Doeskins, etc., de la première qualité, pour 
habillements de femmes el d'homme», 
et destinés au ' marché de New-York. On 
vendra ù bon marché-

J. el W. RKID,
Rue Kaint-Paul.

8 001.1994. 515

tfxrxs à rr... of the ScirwTmr AM cuir* a,™», 
tlnw io »rt »« Rolloltor» for l'nionta, I'»v«ntâ Trnd»

- «■■***»!■»«• n» tkartM

lnth« H. iBNTinr amvki. a», ih« hua<M. bë». and
nj<al «IdelT i-irvuiMUtl wl.-a.t 10c paper, fj lîYjtir 
Ww»ly. hplenüld animiTlnr» and Inlf^ratlnji In-
lïïîTiim Ai
An «me a » oià»n.

9 tev. 1884.

ITdJTâ^^-TîAÇWS^teutohouc
^ j 19 sept. 1894

I nf
fats* Fer ri kmud. tel, «le,

Kt recettes d'entrejMlt accord**es si requis, 
sur le quai en arriéré de la manufacture de

J. et 
482-

W. RKID.

SIMON BEDARD
FERBLANTIER 

Rm Halat-Nleolaa, M, Fatal»

Mareband cl 
minufactuiw
ds Ferblanterie 
d'ortietea ver­
nis. polis *t 
étampès,

Fait m gras 
et m déuni te 
vante des sus­
dite articles, 
ainsi que ’e* 
Chaînes d'ar­
penteurs, me- 
sors anglaise 
si française.

On trouve ehes lui on assortiment da 
Poètes de cuisina da Loth inters, al Podlae 
wdtnaires, doublas al suapiss.

1er janvier 1884.

tar Publié per AUGUSTIN COTÉ, 
impruoeur-éditriir, sous la 1 »•« 0 de A 
Ciorfi BT O» rue du Part, n 8, vt»4*vir 
U i*i»sie, Québec, la dit Augustin Coté 
ayant son domicils, rus teamef, n» %, sa k

5


